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Abstract 

Description of the Fauna of Haplosclerida (Porifera) of New Caledonia I. Niphatidae- 
Callyspongiidae. — The present paper deals with the fauna of Haplosclerida (Porifera). 
A total of 34 species has been studied. Fifteen new species are described: Niphates 
hispida n. sp., Gelliodes fragilis n. sp., Callyspongia aerizusa n. sp., Callyspongia flammea 
n. sp., Callyspongia fruticosa n. sp., Callyspongia hispidoconulosa n. sp., Callyspongia 
parva n. sp., Callyspongia polymorpha n. sp., Callyspongia pseudoreticulata n. sp., 
Callyspongia rigida n. sp., Callyspongia spinimarginata n. sp., Arenosclera rosacea n. sp., 
Toxochalina fenestrata n. sp., Toxochalina pseudofibrosa n. sp., Toxochalina staminea 
n. sp. 

A comprehensive description, is given of each species together with photographic 
and line drawing illustration. Some ecological data are provided and a sketch map of 
the region showing localities studied is included. 

Comparative tables of measurements based on the study of some of the type- 
species of Haplosclerida and our material are discussed. Redefinition and historical 
survey of the genera represented are given. 


* Museum d’Histoire naturelle, case postale 434, CH-1211 Geneve 6, Suisse. 
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Geneve, de la Donation Georges et Antoine Claraz et de la Societe helvetique des Sciences 
naturelles, que nous remercions vivement de leurs genereux appuis. 
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Classe : 

Sous-Classe : 

Ordre : 

Famille : 
Genre : 

Genre : 

Genre : 


Famille : 
Genre : 


Genre : 


SYSTEMATIQUE 

Demospongiae Sollas, 1885 

Ceractinomorpha Levi, 1953 

Haplosclerida Topsent, 1928 

Niphatidae van Soest, 1980 

Niphates Duchassaing et Michelotti, 1864 
N. amorpha Wiedenmayer 
N. hispida n. sp. 

Amphimedon Duchassaing et Michelotti, 1864 
A. conica (Brondsted) 

A. viridis Duchassaing et Michelotti 

Gelliodes Ridley, 1884 
G. carnosa Dendy 
G. fibulata (Carter) Ridley 
G. incrustans Dendy 
G. fragilis n. sp. 

Callyspongiidae de Laubenfels, 1936 

Callyspongia Duchassaing et Michelotti, 1864 
C. carens Pulitzer-Finali 
C. communis (Carter) 

C. confoederata (Ridley) 

C. fallax Duchassaing et Michelotti 
C. fibrosa (Ridley et Dendy) 

C. laxa (Lendenfeld) 

C. peroni (Lamarck) 

C. subarmigera (Ridley) 

C. tenerrima Duchassaing et Michelotti 
C. villosa (Pallas) 

C. aerizusa n. sp. 

C. flammea n. sp. 

C. fruticosa n. sp. 

C. hispidoconulosa n. sp. 

C. parva n. sp. 

C. polymorpha n. sp. 

C. pseudoreticulata n. sp. 

C. rigida n. sp. 

C. spinimarginata n. sp. 

Toxochalina Ridley, 1884 
T. murata Ridley 
T. robusta Ridley 
T. fenestrata n. sp. 

T. pseudofibrosa n. sp. 

T. staminea n. sp. 
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Genre : Arenosclera Pulitzer-Finali, 1982 

A. heroni Pulitzer-Finali 
A. parca Pulitzer-Finali 
A. rosacea n. sp. 


INTRODUCTION 

Cette etude s’inscrit dans le cadre d’une description de la Faune des Spongiaires 
Haplosclerida des recifs coralliens (jusqu’a 35-50 m au maximum) de la Nouvelle- 
Caledonie. Son but est de clarifier la position systematique des families de cet ordre, 
tres discutee par les auteurs modernes (Griessinger 1971; Levi 1973; Wiedenmayer 
1911 a, b ; van Soest 1980 et Bergquist & Warne 1980). Nous pensons que seule une 
etude regionale tres complete et detaillee peut faire progresser valablement l’interpre- 
tation taxonomique des Haplosclerida. 

Nous n’avons envisage dans le present travail que les deux families des Niphatidae 
et des Callyspogiidae. Nous reservons par consequent a une etude ulterieure nos 
conclusions plus generates sur la composition et la repartition des Haplosclerida de la 
Nouvelle-Caledonie. 

MATERIEL ET METHODES 

La presente collection a ete reunie essentiellement par l’equipe des plongeurs du 
Centre ORSTOM de Noumea: MM. Laboute, Bargibant, Menou et par Claude et 
Pierrette Levi et Jean Vacelet, en Nouvelle-Caledonie, de 1976 a 1978. Ceux-ci ont bien 
voulu mettre a notre disposition les Haplosclerida, nous leur en sommes tres reconnais- 
sants. Les principales localites etudiees sont indiquees sur la carte des stations. Pour 
chaque espece on donne la localite et la profondeur, en ajoutant la distribution geogra- 
phique et la synonymie s’il s’agit d’especes deja signalees dans d’autres regions. 

Nous avons adopte la classification generate de Levi (1973) et l’avons modifiee 
ou completee en tenant compte des etudes recentes sur les Haplosclerida qui peuplent 
la couche des eaux chaudes jusqu’a 100 m de profondeur; cette zone est l’equi valent 
d’un plateau continental. 

Les difficultes rencontrees lors de l’etude des Haplosclerida sont d’origines diverses. 
Les unes sont dues a l’architecture du squelette et a la simplicity de ses elements; les 
autres ont pour cause le manque de rigueur dans l’utilisation des termes descriptifs et 
leur valeur selon la categorie systematique a definir. Par exemple, le « squelette de sur- 
face », a ete utilise pour caracteriser un genre: (Adocia) par Burton (1928) et par de 
Laubenfels (1936) pour la determination des limites de la famille des Adociidae et 
sa non-inclusion dans l’ordre des Haplosclerida. De nos observations il ressort que le 
squelette de surface et le contenu global en silice sont de bons caracteres taxonomiques 
au niveau de la famille. Pour caracteriser les genres, nous avons utilise les elements du 
squelette principal, l’organisation et les dimensions des fibres, la taille des spicules ainsi 
que la presence ou l’absence de microscleres. Les autres caracteres du squelette, la 
morphologie, la coloration sont consideres pour definir les especes. 

Nous avons egalement porte un soin particulier a une definition precise des termes 
utilises, completes par une abondante illustration selectionnee en consequence. 

De nombreuses especes-types des Genres ont ete revues, ainsi qu’un riche materiel 
de comparaison des Haplosclerides intertropicaux, provenant du Museum National 
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d’Histoire naturelle a Paris (MNHN), du British Museum (Natural History) de Londres 
(BMNH), du Museo di Storia Naturale di Genova (MSNG) et d’une partie de la 
collection Duchassaing et Michelotti qui se trouve au Museo e Istituto di Zoologia 
Sistematica dell’ Uni versita di Torino, Italie (POR). 

Sur tous les specimens examines nous avons determine le pourcentage de silice 
par rapport au poids sec de l’eponge. Cet aspect de notre travail devrait permettre de 
preciser avec plus de rigueur les observations elementaires que Ton peut faire sur les 
preparations classiques de charpentes. Nous pensons qu’a l’avenir ce parametre devrait 
etre mesure et devenir un element important dans la definition des taxa. Pour determiner 
la quantite de silice nous avons choisi, independamment de la forme de l’eponge exa- 
minee, deux endroits : la base et l’extremite, soit des tubes, des branches, des lames, etc. 
La spongine a ete eliminee par digestion dans de l’acide nitrique concentre; le contenu 
siliceux residuel a ensuite ete lave, puis seche a l’etuve avant pesee avec precision de 
0,01 mg. 


HISTORIQUE DE LA SYSTEMATIQUE DE L’ORDRE HAPLOSCLERIDA 

Les bases de la systematique de l’Ordre des Haplosclerida ont ete inspirees comme 
la taxonomie de l’ensemble des Spongiaires, par l’etude du squelette et de la morpho- 
logic, qui a conduit dans une premiere phase a diviser les eponges en Calcaires, Sili- 
ceuses et Cornees. Schmidt (1862 a 1870) a ete le premier a etablir les fondements natu- 
rels d’une classification. A la lumiere des parentes qu’il arrive a entrevoir chez les eponges, 
(tableau 1) il etablit son Systeme de Classification a partir de Halisarca , a la base des 
cornees sensu stricto et de quelques genres de cornees avec silice, distribues en deux 
families tres voisines, mais distinctes par des caracteres surs: les Cacospongiae et les 
Chalininae (1868). Pour ce dernier groupe il envisage aussi une autre origine, a partir 
de Reniera. Entre les formes de ce genre et Chalinula il ne voit pas de limites naturelles. 
La classification de Schmidt (1870) est maintenue jusqu’a Fapparition des etudes em- 
bryologiques, telles celles de Schulze (1877-1881) qui permettent l’elaboration de sys- 
temes de classifications plus complets, consideres comme un net progres dans la syste- 
matique du groupe. Ridley (1884) (tableau 2) contribue a l’etude des actuels Haplo- 
sclerida en etudiant la faune d’eponges de la zone littorale de FAustralie. Avec la 
creation de Toxochalina et Gelliodes , il etablit le rapport entre Chalinidae et Desmaci- 
donidae et grace a Fexamen des charpentes fibreuses, il confirma les vues de Schmidt 
(loc. cit.) a propos de Fabsence de limites claires entre Renieridae et Chalinidae. Plus 
tard, Fabondance du materiel recolte pendant le voyage du Challenger (1873-1876) 
a ete a Forigine de la collaboration de Dendy avec Ridley, qui d’abord avait ete charge 
d’etudier la collection. Ils publient deux rapports successifs en 1886 et 1887. Le premier 
traite brievement des genres et des especes nouvelles de l’Ordre des Monaxonida cree 
par eux. Le sous-ordre des Halichondrina contient deux nouvelles families, les Homor- 
rhaphidae et les Heterorrhaphidae. A Finterieur de ces deux groupes, on trouve les 
Renierinae, les Chalininae et les Gelliinae. 

Malgre Fabondance du materiel recolte, Ridley & Dendy (loc. cit.) ne decrivent 
pas de nouveaux genres dans les deux families mentionnees et, en 1887, ils abandonnent 
Dasychalina en faveur de Pachychalina, decrit par Schmidt (1870). Quant aux principes 
fondamentaux de la classification du groupe, ils considerent que la morphologie d’une 
espece n’est pas un caractere valable car elle change constamment. Ils discutent aussi 
de la valeur de la structure du squelette et de la quantite de spongine, caracteres qu’ils 
rapprochent de la distribution geographique. Par contre, ils accordent une grande valeur 
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Tableau 1. 

Differentes classifications de O. Schmidt ( 1862-1870) , 
leurs rapports evolutifs (^ ) et les genres d Haplosclerida qui leur appartiennent 


1862 


1864 


1868 


1870 


Hexactinellidae 

Lithistidae 


Calcispongiae 

Calcispongiae 

Ceraospongiae 

Halisarcinae 

Gummineae 

Ceraospongiae 

Corticatae 

Gummineae 

Halichondriae 

Corticatae 

Halisarcinae 

Halichondriae 

Reniera 


-► Halisarcinae 
-► Gummineae 
-► Ceraospongiae 

Calcispongiae 

Chalineae 

Sclerochalina 

Siphonochalina 

Chalina 

Chalinula 

Pachychalina 

Lieberkiihnia 

Cacochalina 

^ Compagineae 
Reniera 
Schmidtia 

Corticatae 
-► Fibrineae 


Halisarcinae 

Ceraospongiae 

Tuba 

Chalineae 

Pseudochalina 

Chalina 

Cacochalina 

Siphonochalina 

Cladochalina 

Sclerochalina 

Cribrochalina 

Pachychalina 

Chalinula 

Rhizochalina 

Renierinae 

Reniera 

Amorphina 

Pellina 

Eumastia 

Foliolina 

Schmidtia 

S UBERITIDIN AE 


Desmacidinae 


Chalinopsidinae 

Chalinopsis 

Ancorinidae 


Geodinidae 


Calcispongiae 


Principaux genres des Haplosclerida inclus dans les classifications de Ridley ( 1884 ) ; 
Vosmaer ( 1887 b) et Ridley & Dendy ( 1887 ) 
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Gelliodes 
Toxochalina 
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systematique a la spiculation, surtout aux microscleres; comme Schmidt, ils etaient 
influences par Darwin, qui attribuait la preference aux caracteres moins dependants 
des conditions ambiantes. La presence de ces microscleres est la seule raison qui les 
empeche d’inclure les genres Toxochalina et Gelliodes dans les Chalininae, malgre la 
similitude de leurs squelettes fibreux. Les Chalininae etant peu representes dans la 
collection du Challenger, il faudra attendre l’etude monographique, si critiquee, que 
R. von Lendenfeld (1884-1889) realise a partir du materiel obtenu en Australie, region 
ou ce groupe etait particulierement abondant. La validite des genres qu’il a decrits 
a toujours ete contestee, malgre l’excellente qualite de ses descriptions et de ses illus- 
trations. Les difflcultes de communication entre Londres et PAustralie sont a l’origine 
des nombreuses erreurs constatees. 

Dendy & Topsent se rattachent a la troisieme periode de la systematique des 
Spongiaires, selon l’expression de Levi (1956). Dendy (1887-1922) continue les etudes 
sur la faune de l’Ocean Indien, que Bowerbank (1873) et Carter (1880) avaient entre- 
prises avec du materiel recolte a Ceylan et dans le Golfe de Manaar. II construit un sys- 
teme de classification qui tiendra compte de la variability de la morphologie, de la cou- 
leur et de la spiculation, surtout au niveau de groupes tels que les Chalininae. Mais 
il ignore des caracteres tels que la quantite de spongine sur laquelle Lendenfeld (1888) 
avait fonde son systeme de classification. Dans l’ordre de Monaxonida, Topsent (1892) 
reconnait l’existence de deux sous-ordres, les Spintharophora Sollas et les Halichondrina 
Vosmaer, mais il revise les families en tenant compte du mode de formation du squelette. 
Diverses considerations l’amenent a remanier la systematique qu’il modifie (tableau 3). 
Ces critiques se traduisent plus tard (1894-1928) dans une refonte de la classification 
de l’ensemble des Monaxonida, qui s’appuie plus sur les categories de megascleres et 
moins sur la presence des microscleres. 

Avec ses observations sur les formes larvaires des Halichondrina, Topsent (1910) 
construit un systeme de classification nouveau qui a constitue la base de toute une 
partie de la systematique moderne des Spongiaires, acceptee par la plupart des auteurs. 
En ce qui concerne les Monaxonida, il les eleve au rang de sous-classe et les divise en 
quatre nouveaux ordres: les Hadromerina, les Halichondrina, Les Poecilosclerina et 
les Haplosclerina (1928); ce dernier ordre renferme une seule famille, les Haploscleridae, 
mais contient trois sous-familles ; les Gelliinae, les Renierinae et les Chalininae. 

Burton (1934) et de Laubenfels (1936) (tableau 4) ont repris le systeme de clas- 
sification des Haplosclerida de Topsent en le modifiant. Burton (loc. cit.) insiste sur 
l’importance de certaines caracteristiques morphologiques dans l’identification des 
genres et il affirme que la seule voie vers une classification correcte des Haplosclerida 
est de donner au squelette superficiel autant d’importance, eventuellement plus, qu’au 
squelette principal. En general il a minimise le role de certains caracteres (microscleres, 
morphologie externe) et en a valorise d’autres (squelette superficiel), ce qui l’a amene 
a reunir abusivement des genres bien distincts. 

De Laubenfels (loc. cit.) reduit l’ordre des Haplosclerida a l’existence de 20 
a 40 especes valables, en insistant sur l’uniformite des macroscleres au lieu de l’absence 
de microscleres. Pour ces raisons, les Desmacidonidae et les Oscarellidae sont inclus 
dans les Haplosclerida avec les Haliclonidae et Spongillidae. Ainsi, les systematiciens 
des eponges ont continue a ignorer l’existence des liens entre les differents groupes, 
se limitant a les definir, jusqu’aux travaux de Levi (1953 a 1973) qui constate que les 
resultats de l’embryologie concordent bien avec les observations morphologiques. II 
a ete le premier a utiliser conjointement ces deux categories de caracteres et a proposer 
une nouvelle classification des Demospongiae. Ainsi pour Levi (1953), les Haplosclerida 
constituent Pun des cinq ordres d’origine commune qui forment la sous-classe tres 


Modifications systematiques progressives aboutissant a la creation de Vordre Haplosclerida Topsent , 1928 

d’apres Topsent ( 1892 - 1928 ) 


772 


RUTH DESQUEYROUX-FAUNDEZ 


< 

Q 

HH 

W ^ o< 

z 5 5 

o a ^ 

^ taq fcq 


tj 

Co 

0 

1 

cp 


1 

s 

Co 

O 


••(DO 

<L> J-t Ui 

£ "O T3 

22 ut ui 

•3 o o 


<D 

T3 

6 


T3 

s-h 

o 


w 

< 

§ .2 

ii 

§ j? 

U CP 

a w 
< 


< 

Q 

s 

tu 

J 

u 

CO 

s 

Oh 

< 


^03 

c3 ctf 3 

fc jS J§ 3 

*S 73 13 3 

<D *G « 

Pi V u o 


< 

Q 


o 

pp 


a 

<3 

[L, 


I 

Ph 


a 

oS 

Ph 


oS 

PP 


oS 

G 


03 etf « c 
d Ui To X O 


(D >> 
CCJ -£ 


„ .§ ’go 2 

3 a o « -5 

JP (D cx ^ 43 
U Pi CO O Ph 

a a a a a 

c3 ctf c3 ctf ctf 
p^ p^ PP PP PP 

SO CO CO CO CO 


u 

w 

S 


a 

ctf 

tu, 


< 

Q 

HH 

z 

o 

X 

< 

£ 

o 

2 


x> 

»-t 

o 


I 

O 

s 

**H 

ias 


<D 

T3 

o 

c/5 


w 

< 

Q 

S 

Ph 

< 

S3 

Pi 

oi 

O 

s 

o 

X 


a 

o$ 

PP 


<D <D 
OS OS 

.a .a 
a ^ 

.S3 <D 

13 G 
-a o 
U C* 


a a 

as as 
PP PP 


< 

Q 

a 

Oh 

< 

S3 

Pi 

Pi 

O 


b 


a 

03 

PP 


OS 

G 

% 

I o 

o g 

<D :-3 

o 3 

Ph O 


a a 

o3 OS 
PP PP 


W 

< 

Q 

Z 

o 

Q 

U 

< 

S 

S3 

Q 


a 

OS 

PP 


Famille: Axinellidae Famille: Axinellidae Famille: Axinellidae 


HAPLOCLERIDA DE LA NOUVELLE-CALEDONIE 


773 


Tableau 4. 

Classifications des Haploclerida proposees par Burton ( 1934 ) 
et par de Laubenfels ( 1936 ) 


Burton 1934 

Ordre: TETRAXONIDA 

S. Ordre: Sigmatosclerophora 

Famille: Tetillidae 
Famille: Haploscleridae 
Famille : Desmacidonidae 
Famille: Axinellidae 
Famille: Clavulidae 


de Laubenfels 1936 
Classe: DEMOSPONGIAE 

Ordre: Keratosa 

Haplosclerina 

Poecilosclerina 

Halichondrina 

Hadromerina 

Epipolasida 

Choristida 

Carnosa 


homogene des Ceractinomorpha : memes caracteristiques larvaires parenchymella 
incubee (tableau 5). II etablit une deuxieme sous-classe, celle des Tetractinomorpha, 
heterogene dont l’embryologie est mal connue, de laquelle les Homosclerophorida ont 
ete separes ulterieurement dans une troisieme sous-classe. A Pinterieur de Fordre des 
Haplosclerida, divers auteurs ont propose ces dernieres annees d’autres repartitions 
des families mais sur la base de criteres morphologiques et squelettiques principalement, 
car les elements biologiques sont consideres comme insuffisants. 

Griessinger (1971) utilise la systematique de Levi (1956) et reconnait les families 
des Renieridae et des Haliclonidae (tableau 6). II analyse les elements structuraux du 
squelette et la morphologie en faisant des remarques histologiques et sur la periode 
de reproduction des differentes especes decrites. 


Tableau 5. 

Sous-divisions des Demospongiae d’apres Levi (1956, 1973) 


Levi, 1956 

Classe: DEMOSPONGIAE 
S. Classe: Ceractinomorpha 


Ordre: DENDROCERAT1DA 
DICTYOCERATIDA 
HAPLOSCLERIDA 
POECILOSCLERIDA 


Levi, 1973 

Classe : DEMOSPONGIAE 

S. Classe: Homoslerophorida 
S. Classe: Tetractinomorpha 
S. Classe: Ceractinomorpha 
Ordre: POECILOSCLERIDA 
HALICHO ND RIDA 
HAPLOSCLERIDA 
DICTYOCERATIDA 
DENDROCERATIDA 


S. Classe: Tetractinomorpha 
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Levi (1973) etudie aussi la charpente et reconnait deux families d’eponges marines, 
les Renieridae et les Haliclonidae bien qu’il considere les eponges d’eau douce dans ce 
meme ordre, avec les families des Spongillidae des Potamolepidae et des Lubomirskiidae, 
qui derivent vraisemblablement de plusieurs souches d’eponges marines. 

II faut signaler aussi la contribution de Pomponi (1976) qui tente d’introduire des 
caracteres histologiques et cellulaires dans la systematique des Haplosclerides. En 
meme temps, cet auteur a evalue la quantite de collagene fibreux et de spongine chez 
les especes etudiees et considere que ce caractere distinctif est valable au niveau de 
famille. 

Pour Wiedenmayer (1977a, b ) l’architecture du squelette est fondamentale. II 
divise les Haplosclerida en deux families, les Haliclonidae et les Nepheliospongiidae. 
Cette derniere a ete proposee apres la redescription des types de Nepheliospongida 
avocensis , une eponge fossile devonienne que Clark (1900) avait decrite dans les 
Hexactinellida-Dictyonina. Bergquist (1980) reconnait deux lignees dans l’ordre; 
l’une representee par les Nepheliospongiidae et l’autre par les Haliclonidae, separees 
par des caracteres morphologiques, reproductifs, biochimiques et paleontologiques. 
Sur la base de ces observations elle propose un nouvel ordre; les Nepheliospongida. 
Le travail le plus recent sur les Haplosclerida, celui de van Soest (1980), qui retient les 
Haliclonidae et les Callyspongiidae des auteurs anterieurs, introduit trois nouvelles 
families: les Niphatidae, les Petrosiidae et les Oceanapiidae. Ses conclusions sont fondees 
principalement sur l’etude d’une partie de la collection de Duchassaing et Michelotti. 
Van Soest (loc. cit.) n’est pas d’accord avec Bergquist (loc. cit.) refutant en particulier 
le choix des criteres retenus pour etablir l’ordre des Nepheliospongida. 

Ordre Haplosclerida Topsent, 1928 

Demospongiae Ceractinomorpha qui possedent des macroscleres diactinaux d’une 
seule sorte, ordinairement a l’etat d’oxes a extremites acerees, d’oxes strongyloides ou 
d’oxes filamenteux rudimentaires ; generalement sans microscleres, ils ont parfois des 
sigmas, des toxes, et exceptionnellement des microxes (genre Microxina Topsent), des 
raphides (genre Gellius Gray). 

Leur squelette principal contient des fibres de spongine. 


Famille Niphatidae van Soest, 1980 

Haplosclerida dont le squelette de surface est represente par des touffes de spicules 
qui sont les extremites saillantes des fibres ascendantes principals (FI), unies par des 
fibres secondaires (F2) etalees en reseau tangentiel a mailles triangulaires a pentagonales ; 
les spicules y sont disposes en reseau isodictyal ou confus, parfois avec des oxes transvers. 

Contenu global en silice: entre 8,62 et 45,51% du poids sec, environ. (Exception, 
Gelliodes fibulata (Carter) Ridley avec 71,0% du poids sec en silice). 

Genres presents en Nouvelle-Caledonie: Niphates Duchassaing et Michelotti, 
1864; Amphimedon Duchassaing et Michelotti, 1864; Gelliodes Ridley, 1884. 


Genre Niphates Duchassaing et Michelotti, 1864 

Niphatidae avec squelette principal constitue par des fibres principales (FI) ascen- 
dantes longitudinales multiSpiculaires, de disposition radiaire; ramifiees abondamment, 
enchevetrees, formant des faisceaux. 
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Fibres secondaires de liaison (F2) multispiculaires, non ramifiees, courtes. 

Diametre des FI : 70 a 630 (jtm. 

Longueur des oxes : 60 a 80 [xm. 

Espece-type: Niphates erecta Duchassaing et Michelotti, 1864; St. Thomas. 

Niphates amorpha Wiedenmayer (fig. 1, 33 a 35) 

Niphates digitalis (Lamarck) forma amorpha Wiedenmayer, 1911a: 99, PL 19, fig. 4, pi. 20, 

fig. 1-4, fig. text. 121; 

Niphates amorpha Wiedenmayer, van Soest 1980: 39, pi. 6, fig. 3, fig. text. 13. 

Eponge massive, irregulierement etalee sur une pierre, laissant des espaces fibres 
et s’elevant en lobes anastomoses legerement gonfles aux extremites; elle atteint 115 mm 
de largeur. La surface est lisse, finement rugueuse, avec d’abondants oscules sureleves, 
beants, qui mesurent 1,5 a 3 mm de diametre et sont ecartes tous les 8 a 10 mm. La 
couleur de l’eponge vivante est gris violace a gris sable; elle est ocre dans l’alcool. La 
consistance est rigide. 

Squelette: Un reseau scalariforme a grandes mailles, jusqu’a 1 mm, tres dense, 
est forme par des FI ascendantes, multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) qui 
mesurent 100 a 250 [im de diametre et dont la moelle spiculaire est tres compacte et 
occupe jusqu’a la moitie du diametre de la fibre. Les F2 sont courtes, non ramifiees, 
multispiculaires, du meme aspect que les FI et mesurent 40 a 50 pirn de diametre. Le 
squelette de surface est constitue par des mailles plus fines, issues de la division longi- 
tudinale des FI au-dessous de la surface; en coupe transversale de la surface il se presente 
sous forme de reseau peu net, confus, a mailles irregulieres. 

Spicules : 

oxes legerement courbes: 70 a 80/2 a 3 [Jim. 

Pourcentage de silice: 12,0, 1 specimen analyse. 

Local ite : lie Te Ndue, Passe de Kouare, 6 a 30 m prof. 

Distribution: Bahamas (Wiedenmayer): Saba, Puerto Rico (van Soest); 
Nouvelle-Caledonie. 

Remarques: L’identification de nos specimens a Niphates amorpha , anterieure- 
ment signalee de Bahamas, devrait etre confirmee par des recoltes dans des regions inter- 
mediaries, en raison de la grande separation geographique et de l’isolement de nos 
localites de recolte et de celles du materiel type. Cette remarque est egalement valable 
pour toutes les especes de Cara'ibes que nous avons retrouvees en Nouvelle-Caledonie. 

Niphates hispida n. sp. (fig. 2, 36 a 40) 

Holotype: MHNG 978/184; fragment de l’Holotype: MNHN-DCL 2975. 

Eponge formee d’un ensemble de tubes coalescents, regulierement cylindriques et 
bosseles, mesurant 22 a 33 mm de haut et 8 a 11 mm de diametre et dont la paroi mesure 
2,5 a 2,8 mm de diametre. Ils sont issus d’une base commune massive, epaisse de 22 
a 44 mm. Chaque tube possede une ouverture cloacale terminale circulaire, retrecie, de 
2,3 a 5 mm de diametre; l’interieur du tube est perfore par de nombreux orifices exhalants 
circulaires, de 1 a 1,5 mm de diametre. La surface de l’eponge est lisse, recouverte d’une 
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Imembrane translucide et traversee par les extremites hispides des fibres. A travers la 
membrane on distingue le dessin arrondi, irregulier, du squelette de surface. La couleur 
ide l’eponge vivante est ocre-violet; elle est ocre fonce dans l’alcool. La consistance est 
rigide, tres resistante, incompressible. 

Squelette: Un reseau tres dense et irregulier, a mailles arrondies de taille tres 
variable, allant de 70 a 500 (j.m est forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees 
de spicules) qui mesurent 70 a 630 (xm de diametre. Elies sont tres ramifiees, en disposi- 
tion parallele a radiaire compliquee par la fusion et par la division des fibres et de leurs 
branches. Leur moelle spiculaire est tres dense et occupe plus de la moitie de la fibre. 
Les F2 du meme aspect des FI, multispiculaires, mesurent 20 a 60 pxm de diametre, non 
ramifiees, les espaces entre les mailles etant remplis par de nombreux spicules libres. 
Le squelette de surface est soutenu par les extremites des FI qui s’etalent en surface pour 
former un reseau dense qui, en coupe transversale, montre des mailles tres irregulieres 
(triangulaires-rectangulaires-pentagonales) de taille tres variable — 50 a 300 ^m. Les 
fibres mesurent 20 a 40 de diametre et presentent des spicules dont les extremites 
depassent le diametre des fibres ou ne suivent pas leur axe principal. 

Spicules : 

oxes a pointes emoussees, legerement courbes qui forment deux groupes de grandeur: 
60/2 \im et 80/4 [xm. 

Pourcentage de silice: 15,24, 1 specimen analyse. 

p 

Localite : Port de Goro, fond de port, a pied. 

Remarques: Le squelette de nos specimens correspond bien a la redescription 
du genre donnee par van Soest (1980). Les mesures du squelette (tableau 9) different 
des representants du genre decrits anterieurement. Pour cette raison, nous avons 
considere l’espece comme nouvelle. 


Genre Amphimedon Duchassaing et Michelotti, 1864 

Niphatidae avec squelette principal constitue par des fibres principals ascen- 
dantes longitudinales (FI) paucispiculaires a multispiculaires, de disposition parallele, 
strictement perpendiculaires a la surface, subdivisees, pouvant former des faisceaux. 

Fibres secondaires de liaison (F2), paucispiculaires a multispiculaires, courtes, 
irregulieres ou peu nettes. Caracteristique : reseau d’aspect aere, typique. 

Diametre des FI: 50 a 180 [im. 

Longueur des oxes: 100 a 115 [xm. 

Espece-type: Amphimedon compressa Duchassaing et Michelotti, 1864, St. Thomas, 
St. Croix, Viecques. 

Amphimedon conica (Brondsted) (fig. 3, 41 a 45) 

Pachychalina conica Brondsted, 1924: 454, fig. 12; 

[non] Dactylochalina conica Lendenfeld, 1887: 811, pi. 18, fig. 9 = Cladochalina conica (Len- 
denfeld), Burton 1927: 510; 

[non] Phylosiphonia conica Keller = Siphonochalina conica (Keller), Row 1911: 324; 

? Haliclona conica (Brondsted), Burton 1932: 266; 

Callyspongia conica (Brondsted), Bergquist & Warne, 1980: 27, pi. 12, fig. d-f. 

Eponge formee de tubes cylindriques partant d’une portion basale massive. Les 
tubes mesurent 100 mm de haut et 8 a 20 mm de diametre et ils presentent un oscule 
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terminal de 50 mm de diametre. La cavite cloacale mesure 18 a 20 mm de long, se 
retrecissant assez vite en profondeur. La paroi interne des tubes est tres fibreuse, elle 
est perforee par de nombreux orifices aquiferes de 1 a 2 mm de diametre. A la base des 
tubes on observe quelques rameaux cylindriques, irreguliers en partie coalescents. 
La surface de l’eponge est irreguliere, avec des appendices tuberculiformes de longueur 
variable entre 3 a 5 mm, peu nombreux, distribues surtout dans la region terminate 
du tube. Une membrane fine sous laquelle on observe de nombreuses cavites et orifices 
aquiferes, recouvre toute la surface. La couleur de l’eponge vivante est jaune paille; 
elle est ocre dans l’alcool. La consistance est souple, elastique, resistante. 

Squelette : Un reseau dense a mailles rectangulaires, arrondies de 130 a 320 (Jim, 
perfore regulierement par de nombreux espaces arrondis est forme par des FI multi- 
spiculaires (plus de 10 ran gees de spicules) a moelle spiculaire compacte, qui occupe 
exactement la moitie du diametre de la fibre; les FI mesurent 75 a 180 de diametre; 
elles sont strictement perpendiculaires a la surface, paralleles entre elles, peu ramifiees 
vers le haut et reliees par des F2 courtes, non ramifiees, multispiculaires (avec 5 a 6 
rangees compactes de spicules), qui mesurent 60 a 80 pirn de diametre. Les espaces entre 
les mailles du reseau sont remplis par un reseau intercalaire a mailles rectangulaires 
a triangulaires de 250 a 300 (jun, avec des F3 unispiculaires de 10 a 20 [im de diametre 
et par de nombreux spicules fibres. Le squelette de surface est soutenu par les extremites 
des FI qui forment des touffes de spicules, connectees par des F2 de 20 fxm de diametre 
qui s’etalent pour former un reseau a mailles rectangulaires de 270 a 420 \im ; ces mailles 
sont subdivisees encore par un reseau isodictyal unispicule, dont la largeur des mailles 
atteint la longueur d’un ou deux spicules. 

Spicules : 

oxes subcylindriques dont les extremites sont souvent taillees ou obtuses typiques, 
et oxes strongyloides : 105-115/6-7 \im. 

Pourcentage de silice: 20,0, 1 specimen analyse. 

Local ite : Cap Begat, 35 a 40 m prof. 

Distribution: Nouvelle Zelande (Brondsted; Bergquist et Warne); Nouvelle- 
Caledonie; ? lies Malouines (Burton). 

Remarques: Bergquist et Warne (loc. cit.) signalent que cette espece appar- 
tient probablement au genre Amphimedon ; surtout en raison de sa structure qu’ils 
considerent trop souple pour un Callyspongia. Nous avons remarque, en effet, que son 
squelette correspond bien a la redefinition donnee par van Soest (1980) du genre 
Amphimedon. D’apres les mesures squelettiques et la forme typique des spicules elle 
correspond a l’espece decrite par Brondsted (loc. cit.). Dactylochalina conica Lenden- 
feld = Cladochalina conica (Lendenfeld) Burton est une espece differente, avec des 
styles mesurant 110/3 [im. 

Amphimedon viridis Duchassaing et Michelotti (fig. 4, 4 6 a 48) 

Amphimedon viridis Duchassaing et Michelotti, 1864: 81, pi. 16, fig. 2, 3; van Soest 1980: 29, 
pi. 4, fig. 3, text-fig. 10; 

Haliclona (Amphimedon) viridis (Duchassaing et Michelotti), Wiedenmayer 1911 a\ 84, pi. 12, 
fig. 1, 2, text-fig. 113 (avec toute la synonymie). 

Eponge amorphe a massive ou a grosses branches, avec des oscules typiques, 
petits, de 1 a 2 mm de diametre, beants, places sur de petits mamelons ou digitations 
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coniques, qui donnent a l’eponge un aspect tout a fait irregulier. Elle mesure 60 a 
70 mm de largeur totale; dont les branches atteignent 20 a 25 mm de diametre. La surface 
est lisse, un peu gluante, finement hispide et a dessin squelettique arrondi, tres net, 
dans une coupe transversale. La couleur de Teponge vivante est vert a brun verdatre. 
Wiedenmayer (loc. cit .) signale qu’elle elimine une substance verdatre quand elle est 
comprimee sous l’eau; elle est ocre tres fonce dans l’alcool. La consistance est tres friable. 

Squelette : Un reseau d’aspect renieride tres dense, construit autour d’un schema 
de type isodictyal avec des lignes ascendantes, paralleles, est forme par des FI pauci- 
spiculaires a multispiculaires (avec 3 a 10 rangees de spicules); sans spongine visible, 
elles mesurent 50 a 80 y.m de diametre et sont reliees par des F2 a spongine peu visible 
qui se presentent plutot sous forme de spicules de liaison, tres abondants, tres confus. 
Entre les mailles il existe des spicules libres en grande quantite. Le squelette de surface 
est traverse par les extremites hispides, saillantes, des FI du squelette principal, entre 
lesquelles s’etalent des F2 paucispiculaires de 20 a 70 ^m de diametre, peu nettes. 

Spicules : 

oxes courbes a extremites acerees: 100 a 110/4 a 5,8 p.m. 

Pourcentage de silice: 45,51, 1 specimen analyse. 

Localite : Baie du Prony, Fausse passe de Uitoe, 6 a 30 m prof. 

Distribution: St. Tome, Curasao, Margarita, Martinique, Guadeloupe, Puerto 
Rico, Floride, Bahamas, Bermudes, Caroline du Nord (van Soest); Golfe de Manaar 
(Burton 1938); Nouvelle-Caledonie. 


Genre Gelliodes Ridley, 1884 

Niphatidae avec squelette principal constitue par des fibres principales ascendantes 
longitudinales (FI) paucispiculaires a multispiculaires de disposition parallele divergente, 
non ramifiees, souvent fusionnees et a moelle double ou triple ou divisees longitudinale- 
ment. 

Fibres secondaires de liaison (F2) paucispiculaires a multispiculaires courtes, non 
ramifiees. 

Diametre des FI : 20 a 550 j^m. 

Longueur des oxes: 75 a 250 (j.m. Microscleres sigmas presents. 

Espece-type: Gelliodes fibulata (Carter), Ridley 1884; Prince of Wales Channel, 
Torres strait. 


Gelliodes carnosa Dendy (fig. 5, 49, 50, 55 a 57) 

Dendy 1889: 83, pi. 4, fig. 7; 1905: 137, pi. 7, fig. 5; Gelliodes carnosa Dendy var. laxa Dendy 
1922: 29, pi. 2, fig. 1. 

Eponge a base massive d’ou s’elevent deux grosses lames flabelliformes et sinueuses 
de 114 a 170 mm de haut et 13 a 18 mm de diametre avec des epaississements longitu- 
dinaux creuses par des cavites exhalantes qui communiquent avec l’exterieur par des 
oscules marginaux; ces oscules, circulates ou allonges, tres nombreux, mesurent 4,12 
et jusqu’a 20 mm de diametre, et leur paroi est tres perforee et se prolonge souvent en 
tube tres court, (1 a 2 mm) a bord mince. La surface est lisse et recouverte d’une mem- 
brane a aspect charnu, veloute, a dessin squelettique serre tres net a l’oeil nu. La couleur 
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de l’eponge vivante est gris-brunatre ou verdatre; brun rouille dans l’alcool. La consis- 
tance est rigide, legerement compressible, resistante. 

Squelette: C’est un reseau dense a mailles rectangulaires de 80 a 200 (Jim, obscurci 
par l’abondance de FI multispiculaires (5 a 10 rangees de spicules) de 70 a 90 (Jim de 
diametre avec une moelle spiculaire de 1/3 environ de la fibre; elles sont en disposition 
longitudinale parallele puis divergentes et tres souvent groupees par deux ou trois, 
avec une moelle spiculaire double ou triple; elles mesurent ainsi 180 a 270 [xm, avant 
de se subdiviser vers le haut. Les F2 unispiculaires a multispiculaires (1 a 5 rangees 
de spicules) mesurent 20 a 40 de diametre et forment de tres courtes connexions 
(de la longueur de 1 ou 2 spicules) entre les FI. II existe des spicules fibres. Le squelette 
de surface est constitue par les extremites spiculaires fibres des FI venant de Tinterieur; 
entre elles s’etalent des F2 en reseau a mailles de 200 a 280 ^m, rectangulaires-pentagonales, 
subdivisees par des oxes en reseau isodictyal triangulaire, avec des sigmas tres abon- 
dants. 

Spicules : 

oxes dont les extremites sont souvent tronquees, telescopees: 90-120/6-8 ^m; sigmas, 

en C tres ouverts, a silice tres reduite: 15/0.5 ^m. 

Pourcentage de silice: 13,31, 2 specimens analyses. 

Local i te : Banc des cinq miles, 0 a 1 m prof. 

Frequente a maree basse a niveau eleve: Noumea (roches a la voile etc....). 

Distribution: Ocean Indien (Dendy) ; Nouvelle-Caledonie. 

Remarques: Nos specimens presentent la meme morphologie, tres typique, 

que le syntype de Gelliodes carnosa Dendy (BMNH 1889: 1: 21: 44) du Golfe de 
Manaar dont nous avons examine aussi le squelette. Gelliodes carnosa Dendy var. 
laxa Dendy (syntype BMNH 1921 : 11 : 7: 16) presente aussi le meme type de squelette, 
avec une morphologie a premiere vue assez differente; c’est pourquoi nous l’avons 
incluse dans la synonymie de cette espece. 

Gelliodes fibulata (Carter) Ridley (fig. 6, 51, 52, 58 a 61) 

Axos fibulata Carter, 1881: 383, pi. 18, fig. 4; 

Gelliodes fibulata , Ridley 1884: 427, pi. 39, fig. 1, pi. 41, fig. bb-bb"; Ridley & Dendy 1887: 

47, pi. 12, fig. 2; Topsent 1897: 470; 1932: 114; Hentschel 1912: 393; Babic 1922: 234, 

pi. 8, fig. 4, fig. text. N; Levi 1961 b: 141, fig. 16; Wiedenmayer 1977a: 95; Desqueyroux- 

Faundez 1981: 744, fig. 56, 117. 

Eponge arborescente, formee par un treillis irregulier de gros rameaux ou tiges 
dresses, soudes entre eux, qui mesurent 114 a 170 mm de haut et d’un diametre irre- 
gulier: 9 a 10 mm a la base et jusqu’a 31 a 49 mm aux extremites elargies des tiges. 
Les oscules sont nombreux, beants, de 1,9 a 5 ou 6 mm de diametre et distribues tous 
les 2 a 5 mm. La surface est irreguliere, caverneuse, recouverte d’epines rigides; une 
membrane fine et translucide tres evidente recouvre les espaces entre les epines et entoure 
les oscules. La couleur de l’eponge vivante est ocre-grisatre ; ocre fonce dans l’alcool. 
La consistance est tres rigide, dure. 

Squelette: Le reseau de fibres est dense, a mailles rectangulaires, irregulieres, 

qui mesurent 700 a 1200 ^m; les FI sont des cordons spiculaires (plus de 10 rangees de 
spicules), sans gaine de spongine visible, sauf aux points de separation des fibres qui ) 
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Tableau 7. 

Mesures du squelette ( en \im ) 

controlees chez G. fibulata (Carter) Ridley 1884 et Ridley & Dendy 1887 
et chez G. fibulata de la Nouvelle-Caledonie 



FI 

F2 

Oxes 

Sigmas 

Ridley 1884 
BMNH 1882 : 2 : 23 : 
202; 226; 240 

180-425 

60-180 

250/6,3 

16/1 

Ridley & Dendy 1887 
BMNH 1887 : 5 : 2 : 183 

180-230 

60-120 

230/10 

12-15/1,5 

Nouvelle-Caledonie 

170-550 

90-210 

180-250/3-8 

12-15/0,5 


bifurquent vers le haut; elles mesurent 170 a 550 (xm de diametre. Leur disposition 
longitudinale-parallele n’est pas nette en raison de l’abondance de fibres et de leur enche- 
vetrement. Les F2, semblables, mesurent 90 a 210 (xm de diametre, elles se ramifient 
abondamment et entre ces fibres on trouve d’abondants oxes fibres et quelques sigmas. 
Le squelette de surface est remarquablement hispide; les cordons spiculaires des FI 
se prolongent en epines ramifiees et entourees de tissu a grosses cellules. Les sigmas 
sont abondants dans la membrane de surface; ils sont rares dans le squelette principal. 

Spicules : 

oxes a extremites tronquees, presque droits: 180 a 250/3 a 8 [xm; sigmas: 12 a 15/0,5 [xm. 
Pourcentage de silice: 71,0, 3 specimens analyses. 

Local ite: lie Noumboue, Cap du Moulin entre Passe de Canala et Passe de 

Kouaoua, 20 a 25 m prof. 

Distribution: Indopacifique. 

Remarques: Les specimens de Gelliodes fibulata decrits par Ridley (loc. cit.), 
(BMNH 1882: 2: 23: 202; 226; 240), et par Ridley & Dendy (loc. cit.), (BMNH 1887: 
5:2: 183), presentent le meme type de fibre et les memes caracteristiques squelettiques 
que le materiel de la Nouvelle-Caledonie, (tableau 7) sauf par le fait que les FI de ce 
dernier sont plus larges. Topsent (loc. cit.) doute de l’hypothese de Ridley (loc. cit.) 
qui suggere que Spongia rubispina Lamarck est synonyme de G. fibulata , en raison de 
l’absence, chez cette derniere espece, de l’encroutement blanchatre decrit par Lamarck 
et que Topsent considere comme un caractere systematique important. Malheureuse- 
ment deja a cette date (1932), la collection Lamarck du Museum national d’Histoire 
naturelle a Paris, ne contenait plus le specimen de S. rubispina. 

Les taux de silice tres eleves trouves constamment chez nos specimens, separent 
cette espece des autres especes du genre Gelliodes Ridley examinees. 
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Gelliodes fragilis n. sp. (fig. 8, 54, 64 a 68) 

Holotype: MHNG 976/276; fragment de l’Holotype: MNHN-DCL 2976. 

Eponge formee de nombreux tubes, issus d’une base commune, qui mesurent jus- 
qu’a 80 mm de haut et 14 mm de diametre. 11s comportent plusieurs tubes courts dont 
chacun s’ouvre par un orifice apical oblique et comprime lateralement d’environ 5 mm 
de diametre. La paroi des tubes cloacaux mesure 4 a 5 mm d’epaisseur. La surface est 
reguliere, un peu rugueuse et marquee par un squelette hexagonal bien visible et par un 
tres fin veloute superficiel. La couleur de l’eponge vivante est ocre-grisatre ; ocre clair 
dans l’alcool. La consistance est tres souple, tres fragile et cassable. 

Squelette: Un reseau tres dense a mailles ovales ou arrondies, de taille tres variable, 
allant de 50 a 700 \im est forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) 
d’orientation longitudinale-parallele, subdivisees de fagon divergente. Elies mesurent 
110 a 170 fxm de diametre, avec une moelle spiculaire dense occupant jusqu’a la moitie 
de la fibre; les F2 unispiculaires a paucispiculaires (1 a 3 rangees de spicules) mesurent 
25 a 55 (xm de diametre. II n’existe pas de squelette intercalaire, les F2 sont courtes, 
non ramifiees. Le squelette de surface est forme par des FI qui se divisent et constituent 
des F2 en reseau a mailles arrondies a rectangulaires de taille irreguliere allant de 
80 a 300 [xm. Les fibres superficielles presentent des oxes perpendiculaires et d’abondants 
grains de sable et particules etrangeres. De nombreux sigmas de toutes tailles se trouvent 
exclusivement en surface. 

Spicules : 

oxes a extremites emoussees, droits a legerement courbes: 75 a 80/2 a 4 \im; sigmas 

en forme de C largement ouverts, trois tailles bien marquees: 50/5; 100/6; et 

150/10 [xm. 

Pourcentage de silice: 22,20, 1 specimen analyse. 

Localite : Ilot Brun, 8 a 12 m prof. 

Remarques: Gelliodes fragilis n. sp. fait partie des especes de Gelliodes nette- 

ment differentes de l’espece type du genre: Gelliodes fibulata (Carter) Ridley. Ses 
fibres principales possedent une moelle allant jusqu’a la moitie de leur diametre; il ne 
s’agit pas des cordons spiculaires. Le squelette de surface est aussi different de celui 
de l’espece type. Ses trois categories de sigmas nettement separees et les mesures des 
fibres du squelette nous amenent a considerer nos specimens comme une espece nou- 
velle (tableau 9). 

Une revision des especes de Gelliodes representees dans la region Indopacifique 
sur la base des caracteres du squelette pourrait conduire a une subdivision du genre. 


Gelliodes incrustans Dendy (fig. 7, 53, 62, 63) 

Dendy 1905: 137, pi. 9, fig. 6; Levi 1965: 20, fig. 25. 

Petite eponge, revetant les valves de Chlamys sp., de 2 a 5 mm d’epaisseur, avec 
nombreux oscules circulaires, beants, dont quelques-uns sont places sur de courtes 
proeminences. Ils sont recouverts d’une fine membrane et mesurent 2 a 3 mm de dia- 
metre. La surface est lisse mais irreguliere, en raison de l’epaisseur variable de l’eponge; 
elle est hispide ou finement veloutee. La couleur de l’eponge vivante est jaune clair a 
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Tableau 8. 

Mesures du squelette (en \xm) de Gelliodes incrustans Dendy 



FI 

F2 

Oxes 

Sigmas 

Dendy 1905 

33 

— 

100/4 

20 

Levi 1965 

20 a 35 

— 

105 a 130/ 
5 a 8 

15 a 17 

Nouvelle-Caledonie 

20 a 75 

10 a 15 

100/3 

50 a 90/2 a 3 


blanchatre ou grisatre pourpre, Dendy (loc. cit.)\ beige fonce dans l’alcool. La consis- 
tance est souple, assez elastique. 

Squelette: C’est un reseau a mailles rectangulaires de grandeur moyenne, 60 a 
140 (Jim, avec des FI non ramifiees, paucispiculaires a multispiculaires (jusqu’a 10 
rangees de spicules) de 20 a 75 (xm de diametre, dont la moelle spiculaire occupe plus 
de la moitie de la fibre. Ces FI sont en disposition longitudinale-parallele, irreguliere- 
ment divergentes vers le haut. Les F2 aspiculaires a bispiculaires, de 8 a 15 fxm de 
diametre sont courtes et souvent etalees pour former un reseau a mailles triangulaires 
de 40 a 50 \im. 

Les sigmas sont tres abondants dans toutes les mailles du squelette qui contiennent 
aussi du sable et des particules etrangeres. Le squelette de surface est net; les extremites 
des FI forment des touffes visibles sur une coupe longitudinale de la surface; entre ces 
touffes s’etale un reseau a mailles quadrangulaires de 30 a 110 (xm, forme par des F2 
de 10 fxm de diametre. 

Spicules : 

oxes: 100/3 fxm; sigmas: 50 a 90/2 a 3 [im. 

Pourcentage de silice: 8,62, 1 specimen analyse. 

Localite : Recif Tiare, 22 a 24 m de prof. 

Distribution: Golfe de Manaar (Dendy); Mer Rouge (Levi); Nouvelle- 

Caledonie. 

Remarques: C’est avec hesitation que nous signalons Gelliodes incrustans dans 
la collection; Dendy (loc. cit.) et Levi (loc. cit.) donnent des mesures de sigmas nette- 
ment inferieures (tableau 8) a celles du materiel de Nouvelle-Caledonie, mais la morpho- 
logic de l’eponge et la disposition et la structure des fibres du squelette nous ont amenes 
a l’identifier a nos specimens. D’autre part, nos specimens sont aussi proches de Techan- 
tillon provenant de la collection du Challenger existant au British Museum (BMNH: 
1887: 5: 2: 176), determine comme Gelliodes licheniformis (Lamarck); il presente le 
meme type de fibres et des sigmas mesurant 32 a 90 [xm, mais les oxes mesurent de 230/ 
9,6 [xm et il possede un squelette de surface tres net, de type Callyspongia ; caracteres que 
nous n’avons pas observe sur notre materiel. Il faut souligner aussi que Topsent (1932) 
doute de Tidentite de G. licheniformis du Challenger, puisque la forme de cette eponge 
ne correspond a aucune des varietes de l’eponge de Lamarck. 


Caracteristiques du squelette principal (en \±m) des Niphatidae des Genres Niphates Duchassaing et Michelotti , 1864 ; 
Amphimedon Duchassaing et Michelotti , 1864 et Gelliodes Ridley , 1884 , represents en Nouvelle-Caledonie 
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Famille: Callyspongiidae de Laubenfels, 1936 

Haplosclerida dont le squelette de surface est represente par un reseau tangentiel 
de fibres secondaires (F2), ramifiees en fibres tertiaires (F3) qui forment un squelette 
intercalaire a dessin fin; ce reseau tangentiel s’etend entre les extremites nettement 
differentes de fibres principales (FI) qui arrivent en surface. Contenu global de silice: 
entre moins de 1% (0,08) et 30% du poids sec, environ. 

Genres presents en Nouvelle-Caledonie: Callyspongia Duchassaing et Michelotti, 
1864; Toxochalina Ridley, 1884; Arenosclera Pulitzer-Finali, 1982. 


Genre Callyspongia Duchassaing et Michelotti, 1864 

Siphonochalina Schmidt, 1868; 

Tubulodigitus Carter, 1881; 

Patuloscula Carter, 1882; 

Spinosella Vosmaer, 1885. 

Callyspongiidae avec squelette principal constitue par des fibres principales ascen- 
dantes longitudinales (FI) aspiculaires, a oxes isoles, paucispiculaires ou multispiculaires 
de disposition parallele a divergente ou radiaire, non ramifiees ou ramifiees moderement 
et qui peuvent former des faisceaux. 

Fibres secondaires de liaison (F2) aspiculaires, a oxes isoles, paucispiculaires ou 
multispiculaires qui peuvent se diviser pour former des fibres intercalaires fines (F3). 
Diametre des FI : 15 a 270 [xm; longueur des oxes: 50 a 120 [xm. 

Espece-type: Callyspongia fallax Duchassaing et Michelotti, 1864; Saint-Thomas. 


Callyspongia carens Pulitzer-Finali (fig. 9, 69 a 72) 

Callyspongia carens Pulitzer-Finali, 1982: 117, fig. 29. 

Eponge representee par la portion terminale d’un tube qui mesure 67 mm de haut 
et 51 mm de diametre. L’ouverture cloacale terminale est circulaire a elliptique et elle 
mesure 41 mm de diametre. La paroi du tube atteint 7 mm d’epaisseur pour finir tres 
emincee au bord du cloaque (1 mm) ou elle constitue une couronne de fibres nues. La 
surface est couverte de nombreux conules ou epines de 4 a 6 mm de long et 2 a 5 mm de 
diametre irregulierement distribues tous les 1 a 5 mm. La paroi du tube presente de 
nombreux pores de 0,5 a 1 mm de diametre. L’interieur du tube est lisse, perfore par des 
orifices aquiferes de 1,1 a 3 mm de diametre ou debouchent des canaux aquiferes ramifies 
de 7 a 8 mm de diametre. La couleur de l’eponge vivante est ocre; elle est ocre aussi dans 
Palcool. La consistance est rigide. 

Squelette: Un reseau dense est forme par des fibres sans orientation nette qui 
forment des faisceaux, observables surtout au niveau des epines. Les FI aspiculaires 
ou paucispiculaires ne possedent que des oxes isolees; elles mesurent de 40 a 50 (xm de 
diametre. Elles se divisent abondamment pour former un reseau quadrangulaire ou 
rectangulaire irregulier, a mailles de 70 a 120 [xm. Les F2 sont aspiculaires ou a spicules 
isoles; elles mesurent 10 a 25 [xm de diametre. II n’existe pas de squelette intercalaire. 
Le squelette de surface est forme par les extremites des faisceaux des FI qui forment 
l’axe des epines et s’etalent et se divisent; elles forment un reseau regulier, a mailles 
triangulaires, qui mesurent 100 a 1300 [xm, subdivisees par des F2 qui mesurent 30 a 
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40 (xm; des F3 aspiculaires, qui mesurent 5 a 10 [xm de diametre constituent un reseau 
dont les mailles arrondies mesurent 50 a 100 [xm. Les spicules sont plus nombreux en 
surface que dans le squelette principal. 

Spicules : 

oxes doucement courbes, avec des extremites acerees: 65 a 75/1 a 2 pun. 

Pourcentage de silice: 1,16, 1 specimen analyse. 

Localite: Baie des Citrons, 35 a 40 m prof. 

Distribution: Recifs de la Grande-Barriere, Australie (Pulitzer-Finali); 

Nouvelle-Caledonie. 

Remarques: Nos specimens ressemblent etroitement a l’espece recemment 

decrite par Pulitzer-Finali (1982) sauf par le fait qu’ils possedent des spicules plus 
nombreux et a silice normale, surtout en surface. Pilutzer-Finali ne donne pas les 
mesures des spicules a silice tres reduite qu’il n’a observes qu’en quantite tres faible. 

Callyspongia communis (Carter) (fig. 26, 193 a 200) 

Tubulodigitus communis Carter, 1881: 367; Ridley 1884: 401; 

Siphonochalina communis (Carter), Dendy 1889: 81; Row 1911: 325. 

Eponge formee d’une base commune massive que couvre le substrat et de nombreux 
tubes dresses, anastomoses ou avec des prolongements lateraux. Ils mesurent 10 a 80 mm 
de haut et jusqu’a 12 mm de diametre; ils possedent une ouverture apicale beante, de 
8 mm de diametre, qui ouvre un tube cloacal lisse, profond, a stries concentriques. La 
paroi des tubes mesure 5 mm de diametre. Ces tubes presentent des anneaux, distribues 
tous les 5 a 7 mm. La surface est lisse et recouverte d’une membrane tres fragile qui 
manque a plusieurs endroits. La couleur de l’eponge vivante est beige tres clair a ocre 
grisatre; la consistance est rigide, resistante. 

Squelette: Un reseau scalariforme tres dense a maille arrondies, vaguement rec- 
tangulaires de 100 a 500 [xm est forme par des FI multispiculaires, (4 a 6 rangees de 
spicules) qui mesurent 40 a 100 [xm de diametre, avec une moelle spiculaire tres lache; 
isolees, non ramifiees, de disposition longitudinale parallele, un peu divergente. Les F2 
unispiculaires a paucispiculaires (3 rangees de spicules) mesurent 20 a 30 [xm de diametre ; 
elles sont d’orientation nettement parallele a la surface. 

Le squelette de surface est soutenu par les extremites des FI etalees en reseau a 
gran des mailles quadrangulaires mesurant jusqu’a 1200 [xm. Au-dessus de lui existe un 
reseau irregulier (70 a 430 ^xm) a mailles pentagonales, constitue par des F2 unispiculaires 
ou aspiculaires de 20 a 30 [xm de diametre, comportant des oxes transverses, rayonnant 
en surface. En coupe longitudinale de la surface on observe clairement plusieurs « couches » 
ou strates de fibres fines, issues de la subdivision des FI et d’une condensation des F2 
intercalees (condensation peripherique du squelette). 

Spicules : 

oxes courbes, a bouts aceres, 60 a 75/1 a 3 (xm et jusqu’a 6 (xm, (specimen de Baie des 
Citrons) (tableau 10). 

Pourcentage de silice: 4,64, 6 specimens analyses. 

Localite: Ilot Maitre; lie aux Goelands, He Daougae; Baie des Citrons; 10 a 
35 m prof. 


et d’apres les specimens de Nouvelle-Caledonie. 
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Distribution: Mer Rouge (Row); Ocean Indien (Carter; Dendy) Port Jackson 
(Ridley); Nouvelle-Caledonie. 

Remarques : Nos specimens ressemblent a C.fallax en raison de leur morphologie 
(tubes) et de leur squelette principal (des FI multispiculaires longitudinales paralleles). 
Leur surface rappelle aussi la morphologie du squelette de surface des specimens de 
Callyspongia. II existe pourtant des caracteristiques que nous n’avons pas observees 
chez les autres especes de Callyspongia examinees: les tubes presentent des anneaux 
superficiels, reguliers et une condensation peripherique du squelette, clairement visible 
dans une coupe longitudinale de la surface; en dehors de cela, les fibres superficielles 
comportent d’abondants oxes transverses. Le squelette ainsi construit se presente comme 
une « multicouche », (Fig. 196) a la difference des especes typiques de Callyspongia 
qui possedent une squelette de surface qui apparait simple dans une coupe longitudinale 
(Fig. 82, C. fallax). 

Topsent (1924; 1925; 1927) a redecrit le type de Siphonochalina Schmidt, a partir 
d’un fragment de Siphonochalina coriacea existant au Musee zoologique de Strasbourg, 
comme une eponge a morphologie tubulaire, lisse, avec une tendance a presenter des 
anneaux et dont le squelette superficiel est sous forme de reseau serre, produit par une 
condensation peripherique du squelette principal. 

Wiedenmayer (1977a) donne une grande importance a cette caracteristique du 
squelette superficiel que lui permet de separer le genre Spinosella du genre Siphonochalina 
redefini par Topsent (loc. cit.). 

Pour BergQuist & Warne (1980) ces differences sont valables au niveau des especes, 
mais elles sont insuffisantes pour la separation des genres. Ils affirment en meme temps, 
la difficulty qui existe a etablir la veritable caracterisation du genre Siphonochalina et ils 
proposent une redistribution des especes decrites de ce genre. 

Van Soest (1980) a redefini Cribrochalina Schmidt et il mentionne l’existence d’une 
condensation peripherique du squelette principal; ces observations lui font transferer 
Siphonochalina spiculosa Dendy, 1890 a Cribrochalina. L’existence d’une condensation 
peripherique constante chez les representants des Siphonochalina ne suffit pas pour les 
differencier des Callyspongia. 


Callyspongia confoederata (Ridley) (fig. 10, 74 a 79) 

Tuba confoederata Ridley, 1884: 400; 

Spinosella confoederata (Ridley), Topsent 1897: 479, pi. 19, fig. 20; Desqueyroux-Faundez 1981 : 
744, fig. 57, 118; 

Callyspongia confoederata (Ridley), Burton 1934: 541; Levi 1961: 144; Bergquist 1969: 65; 
Vacelet, Vasseur & Levi 1976: 82, fig. 59; 

[non] Siphonochalina confoederata (Ridley), Lendenfeld 1887: 803, pi. 25, fig. 60, = C. muricina. 

Eponge formee par plusieurs tubes dresses, independants, unis par une base com- 
mune massive, allongee et accrochee au substrat par plusieurs points de fixation. Les 
tubes mesurent entre 90 et 200 mm de haut et jusqu’a 35 mm de diametre; la paroi 
atteint 5 a 7 mm d’epaisseur. Chaque tube s’ouvre par un oscule terminal, circulaire ou 
elliptique, beant, a legere constriction; la marge cloacale est une sorte de membrane 
composee de nombreuses epines rigides. La surface est herissee de memes fortes protu- 
berances epineuses rigides, simples ou divisees. Ces epines atteignent jusqu’a 10 mm 
de long, elles sont ecartees entre 2 et 10 mm. Une membrane superficielle couvre les 
espaces sous dermiques; elle manque a l’interieur des tubes ou s’ouvrent de nombreux 
petits oscules de 0,5 a 1 mm de diametre. La couleur de l’eponge vivante est ocre teintee 
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de roux a ocre-mauve, lilas; beige fonce dans l’alcool. La consistance est tres rigide, 
ferme et resistante. 

Squelette: Un reseau dense a grandes mailles rectangulaires jusqu’a 800 est 
forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) de 70 a 120 [im de dia- 
metre; les FI sont tres fortes, avec une moelle spiculaire compacte qui occupe 3/4 du 
diametre de la fibre et forment des faisceaux tres denses, ecartes de 700 a 800 pun et 
meme plus; de disposition longitudinale divergente, elles finissent dans les protuberances 
rigides ou conules de la surface. Les F2 multispiculaires mesurent 30 a 50 ptm de diametre. 
II existe aussi par endroits un reseau intercalaire forme par des fibres plus fines, uni ou 
bispiculaires, qui mesurent 10 a 12 pun de diametre; ses mailles sont isodictyales de la 
longueur d’un ou deux spicules. II s’agit probablement du squelette superficiel, relicte 
d’un etat de croissance. Le squelette superficiel est soutenu par les faisceaux de FI de 
45 a 50 pun de diametre, venant de l’interieur qui forment un reseau a grandes mailles 
tres irregulieres (jusqu’a 750 pun). Au-dessus de lui s’etend une deuxieme couche super- 
ficielle, transverse, a mailles triangulaires a irregulieres, formees par des F2 de 30 a 
45 pun de diametre, subdivisee par un reseau unispicule a mailles de la longueur d’un 
spicule, avec des F3 de 10 pun de diametre; la membrane superficielle s’etalant au-dessus. 
(Tableau 11). 

Spicules : 

oxes a bouts aceres: 70 a 90/1 a 3 pun. 

Pourcentage de silice: 12,66, 7 specimens analyses. 

Localite: Ilot Maitre; Recif Tiare; Baie Laugier, 10 a 40 m prof. 

Distribution: Indopacifique. 

Remarques: Cette espece presente un squelette qui ressemble a celui de C. fibrosa 
avec le meme type de fibres et dont les mailles isodictyales du squelette superficiel sont 
du meme ordre de grandeur. Wiedenmayer (1977a) a signale les rapports de ces deux 
especes (voir remarques pour C. fibrosa) et il considere C. confoederata comme un 
possible synonyme de Spinosella muricina (Lamarck) mais Topsent (1932) a bien clarifie 
l’identite de cette espece et ses differences avec Callyspongia confoederata. 


Callyspongia fallax Duchassaing et Michelotti (fig. 11, 73, 80 a 85) 

Duchassaing & Michelotti 1864: 57; Wiedenmayer 1977a: 92, text. fig. 116' 117, pi. 18, 
fig. 5-7, pi. 19, fig. 1, 2 (avec toute la synonymie); 
van Soest 1980: 47, fig. text. 16, pi. 7, fig. 4, pi. 8, fig. 1. 

Eponge formee de nombreux tubes (jusqu’a 19) dresses, ou des tubes rampants 
et entremeles, issus d’une base commune encroutante a massive qui couvre complete- 
ment le substrat. Les tubes mesurent 60 a 120 mm de haut et 5 a 20 mm de diametre. 
L’ouverture cloacale apicale, circulaire, mesure 2 a 11 mm de diametre et le cloaque se 
prolonge jusqu’a la base du tube; la paroi interne est percee par de nombreux canaux 
exhalants. Les tubes ont tendance a etre concrescents, soit par accolement, soit par fusion 
des prolongements ou tubercules existant a leur surface qui est lisse. La paroi des tubes 
mesure 2 a 5 mm d’epaisseur. La couleur de l’eponge vivante est ocre rose, lavande 
violace; ocre clair dans l’alcool. La consistance est rigide, resistante. 

Squelette: Un reseau tres regulier, surtout dans la Peripherie, a mailles rectan- 
gulaires de 200 a 700 ^m est forme par des FI multispiculaires (avec 4 a 6 rangees de 


Mesures du squelette ( en \±m ) chez Callyspongia confoederata 
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spicules), de disposition radiaire-longitudinale, presque paralleles, qui mesurent 15 
a 90 [im de diametre, avec une moelle spiculaire lache, a spicules divergents occupant 
1/5 de la fibre. Les F2 aspiculaires ou unispiculaires tres regulierement disposees, me- 
surent 15 a 80 [Jim de diametre. Le squelette de surface est soutenu par les extremites 
des FI qui dans cette region sont aspiculaires ou a spicules disperses. Elies se divisent en 
F2 de 30 a 40 [xm de diametre, distributes en reseau perpendiculaire a grandes mailles 
strictement triangulaires (jusqu’a 700 (xm), subdivise par des F3 fines, aspiculaires de 5 
a 15 [xm de diametre etalees en reseau a mailles polygonales qui mesurent 20 a 30 jxm. 

Spicules : 

oxes strongyloides a silice tres reduite: 50 a 80/0,5 [xm. 

Pourcentage de silice: 3,18, 3 specimens analyses. 

Localite: Hot Daougae; Redika; entre lie Noe et He Puemba, 8 a 20 m prof. 

Distribution: Bahamas ( Wiedenmayer) ; Mer des Antilles (van Soest) ; Nouvelle- 
Caledonie. 

Remarques: Nous avons determine sous ce nom les specimens examines, en 

raison de leur morphologie typiquement tubulaire, tres proche de celle decrite chez des 
specimens de C. fallax des Antilles et de leur squelette typiquement rectangulaire, 
observe aussi chez le lectotype de C. fallax du Museum de Turin (POR. 84., MHNG 980/ 
180) que nous avons examine. Malgre ces similitudes, nous pensons qu’il existe des 
differences entre C. fallax des Caraibes et notre materiel. 


Callyspongia fibrosa (Ridley et Dendy) (fig. 12, 86 a 96) 

Dasychalina fibrosa Ridley & Dendy 1886: 330; 

Pachychalina fibrosa Ridley & Dendy 1887: 21, pi. 4, fig. 3, 4; Lindgren 1897: 481; 1898: 
293, pi. 19, fig. 6 a-e\ [cf.] Kirkpatrick 1900: 356; Wilson 1902: 411 ; Hentschel 1912: 400; 
Chalina spinifera Carter, 1886: 66, pi. 5, fig. 1, 2; 

Cladochalina fibrosa (Ridley et Dendy), Burton 1927: 510; 

[non] Cladochalina fibrosa (Ridley et Dendy) sensu Topsent 1932: 118; 

Pachychalina spinilamella Dendy, 1889: 80; 1905: 149, pi. 7, fig. 4; 

Cladochalina spinilamella (Dendy), Burton 1927: 511; 

Callyspongia fibrosa (Ridley et Dendy), Burton 1934: 540; 1937: 21; 1959: 224; Levi 1961: 
144, fig. 20; Bergquist 1969: 66. 

Eponge formee par un ensemble de cordons dresses, epais et solides, poussant verti- 
calement a partir d’une branche centrale ou bien cordons rampants, ou pseudotubes, 
ramifies lateralement et a croissance horizontale. Les specimens a croissance verticale 
atteignent 180 mm de hauteur avec des branches de 20 a 30 mm de diametre. Les speci- 
mens a croissance horizontale vont jusqu’a 450 mm; ils forment une sorte de maillage 
tres epais etale dans un seul plan, mais complique ppr l’enchevetrement, la fusion et la 
ramification de leurs branches, et par la presence de nombreux conules ou appendices qui 
couvrent completement la surface de l’eponge. Ces conules, parfois presque digitiformes, 
mesurent 10 a 15 mm de longueur, et 4 a 5 mm de diametre a leur base; ils sont ecartes 
de 4 a 5 mm. Le diametre des branches de formes rampantes est variable; 25 a 30 mm 
pres du centre de l’eponge et 5 a 7 mm dans les portions terminales. Les oscules sont 
nombreux et mesurent 8 a 10 mm de diametre. Ils s’etalent soit dans la region superieure, 
soit dans la partie terminale des branches. Ils sont beants, peu profonds et dans leur 
cavite debouchent de nombreux canaux exhalants. La couleur de l’eponge vivante est 
ocre-clair a gris violace; ocre fonce dans Lalcool. La consistance est rigide, fibreuse. 
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Tableau 12 . 

Comparaison de la forme et du squelette de : 

Callyspongia fibrosa; Callyspongia confoederata ; Callyspongia aerizusa; Callyspongia muricina et Spongia aspericornis 
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Squelette : Un reseau tres dense a mailles rectangulaires a arrondies, de grandeur 
variable, jusqu’a 500 fxm est forme par des FI et des F2 presque semblables, multispi- 
culaires, de 40 a 140 [im de diametre avec une moelle spiculaire tres dense qui occupe 
4/5 du diametre de la fibre (il s’agit presque de cordons spiculaires). Les FI sont d’orien- 
tation longitudinale-divergente, ramifiees et anastomosees abondamment; elles forment 
des faisceaux qui finissent au centre de conules a la surface de l’eponge. II existe entre 
les mailles du reseau principal un squelette intercalaire avec des petites fibres: des F3 
paucispiculaires, de 20 (xm de diametre et de nombreux spicules libres. Le squelette de 
surface est soutenu par les extremites des FI de 100 [im de diametre qui se divisent et 
forment des mailles quadrangulaires ou triangulaires tres grandes (jusqu’a 1400 [im ). 
Au-dessus s’etale un reseau a mailles triangulaires plus petites (400-500 [xm) forme par 
des F2 de 40 a 60 [xm de diametre et subdivise par des F2 plus minces de 1 5 a 25 ^m de 
diametre et par un reseau isodictyal a oxes isoles qui forment des mailles de la longueur 
d’un spicule. 

Spicules : 

oxes strongyloides, legerement courbes: 75 a 90/1 a 2 [xm. 

Pourcentage de silice: 8,22, 4 specimens analyses. 

Localite : lie Art; lie Daougae; Port de Noumea; 8 a 25 m de prof. 

Distribution: Indopacifique. 

Remarques: Quelques-uns de nos specimens ressemblent a l’espece type decrite 
par Ridley & Dendy (loc. cit.) au large de Bahia ou des Bermudes; d’autres presentent 
la meme structure du squelette, mais ils se rapprochent aussi de Pachychalina spini- 
lamella Dendy. II s’agit bien d’une espece a morphologie tres variable comme on le cons- 
tate d’apres les syntypes existant au British Museum (N.H.) examines (BMNH: 1887: 
5; 2: 182; 184; 266). 

Burton (1937) considere que le materiel decrit par Kirkpatrick (loc. cit.); Wilson 
(loc. cit.) et Hentschel (loc. cit.) n’appartient pas avec certitude a cette espece. 

Pour Wiedenmayer (1977a), C. fibrosa pourrait etre synonyme de Spinosella vagi- 
nalis (Lamarck) forma armigera (Duchassaing et Michelotti), vu les similitudes des 
squelettes, des spicules et la grande variability de forme observee chez les Spinosella. 
Pour ce meme auteur, C. fibrosa correspondrait a Spinosella aspericornis (Lamarck) 
[= Spinosella fibrosa (Ridley et Dendy)] et elle differe de Spinosella muricina (Lamarck) 
[? = Callyspongia confoederata (Ridley)] seulement par la forme ; la premiere etant solide 
et la deuxieme creuse, simples varietes d’une seule espece de large repartition geogra- 
phique. Van Soest (1980) accepte la synonymie proposee par Wiedenmayer (loc. cit.). 
Nos specimens different du lectotype de Spinosella vaginalis = Tuba armigera Duchassaing 
et Michelotti, (POR75; MHNG 980/176) dont nous avons examine la charpente, prin- 
cipalement par la taille des spicules et le diametre des fibres. Spongia aspericornis Lamarck, 
que Topsent (loc. cit.) a identifie a Cladochalina fibrosa (Ridley et Dendy) est aussi 
differente, a notre avis (Tableau 12, 13). 


Callyspongia laxa (Lendenfeld) (fig. 13, 97 a 100) 

Siphonella laxa Lendenfeld, 1887: 803, pi. 24, fig. 55; 

Siphonochalina laxa Lendenfeld 1888: 95. 

Eponge arborescente, tres ramifiee, formee par des cordons irreguliers d’environ 
10 mm de diametre, bulloides, qui se subdivisent a partir d’un rameau de base, du meme 


Variations c/e dimensions (en \un ) c/es spicules et cles fibres tie: S. vaginalis (Lamarck) f. vaginalis Wiedeuuiayer ; 
:hychalina fibrosa Ridley & Dundy; Tuba armigcra Duchassairig & Michelotti ; Pachychalina spinilamclla Dencly ; 
Pachychalina fibrosa Rid/ey & Dencly ; Callyspongia fibrosa ( Ridley & Dencly) 
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diametre; l’eponge atteint 120 mm de diametre et 85 mm de haut. Des oscules terminaux 
de 4 mm de diametre sont soutenus par des petites digitations; ils s’ouvrent au sommet 
des cordons et mesurent 2 a 6 mm de diametre. II existe aussi des oscules places a la base 
des branches ou a leur bifurcation. La surface presente des epines ou appendices obliques 
et comprimes, peu nombreux, tres typiques, qui mesurent jusqu’a 5 mm de long et elle 
est recouverte d’une membrane translucide a dessin squelettique regulier. La couleur de 
l’eponge vivante est ocre-jaune, ocre dans l’alcool. La consistance est rigide. 

Squelette: Un reseau dense, a mailles rectangulaires et a limites peu nettes est 
forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) a spicules disperses 
qui occupent jusqu’a la moitie du diametre de la fibre; elles mesurent 55 a 130 de 
diametre; elles se ramifient abondamment vers le haut de fagon arborescente et forment 
des faisceaux dont les branches s’ecartent pour s’etaler au-dessous de la surface. Entre 
ces branches on observe un reseau intercalaire dense avec des F2 paucispiculaires (1 a 
3 rangees de spicules) de 15 a 40 [im de diametre, subdivise par des F3 aspiculaires 
de 5 a 8 p.m de diametre qui forment un reseau isodictyal, qu’on retrouve en surface. 
Le squelette de surface est soutenu par les extremites des FI qui se divisent en F2 etalees 
en mailles triangulaires irregulieres mesurant 100 a 400 pun. Elles sont subdivisees par un 
reseau isodictyal unispicule dont la largeur des mailles atteint la longueur d’un ou deux 
spicules. 

Spicules : 

oxes strongyloides, irregulierement courbes: 55 a 60/0,5-1,5. 

Pourcentage de silice: 3,48, 1 specimen analyse. 

Localite: Passe de Uitoe; 30 m prof. 

Distribution: Australie (Lendenfeld), Nouvelle-Caledonie. 

Remarques: Nos specimens rappellent Callyspongia vaginalis (Lamarck) forma 
armigera (Duchassaing et Michelotti), mais d’apres les mesures donnees par van Soest 
(1980) dans la redescription du paralectotype de cette espece et d’apres nos observations 
sur son squelette, dont nous avons etudie un echantillon, (POR 75; MHNG 980/176), 
nous les considerons differents. Nos specimens sont plus proches, tant par leur morpho- 
logic que par leur squelette, du materiel de Port Jackson decrit par Lendenfeld, BMNH: 
1886: 8: 27: 396. (Tableau 14). 

Callyspongia peroni (Lamarck) (fig. 14, 101 a 110) 

t. 

Siphonochalina peroni (Lamarck), Topsent 1932: 79, pi. 2, fig. 6; 

Siphonochalina communis (Carter) var. tenuispiculata Dendy, Topsent 1932: 79. 

Eponge formee par une sorte de plateau, issu d’une base pediculee, comportant 
15 a 30 tubes globuleux, concrescents ou soudes, avec la region terminate fibre. Ils sont 
plus ou moins individualises, surtout les peripheriques, par la presence d’un oscule 
apical beant de 3 a 6 mm de diametre qui se prolonge jusqu’a la base dans un canal axial 
lisse et non ramifie. Les tubes atteignent 80 mm de haut et 10 a 20 mm de diametre, 
dans la region terminate libre. Leur paroi mesure 3 a 5 mm d’epaisseur. La surface est 
lisse, tres reguliere, et marquee par le dessin regulier et dense du squelette superficiel. 
La couleur de l’eponge vivante et ocre-grisatre ; ocre clair dans l’alcool. La consistance 
est rigide. 
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Tableau 14. 

Mesures squelettiques de C. vaginalis Lamarck /. armigera (Duchassaing et Michelotti) 
et de C. laxa ( Lendenfcld ) , (en \xm) 



FI 

F2 

F3 

Oxes 

C. vaginalis f. armigera 1 

40-70 
1-4 sps. 

25-35 
1-3 sps. 

6-15 
0-1 sps. 

99-108/1,5-4,5 

C. laxa (Australie) 2 

67 

— 

— 

100/2 

C. laxa (Australie) 3 
Syntype BMNH : 1886 : 8 : 
27 : 396 

90-150 
+ 10 sps. 

20-30 

12 

90/3 

C. laxa (Nouvelle-Caledonie) 

55-130 
+ 10 sps. 

15-40 
2-4 sps. 

5-8 

0-1 sps. 

55-60/0,5-1,5 


1 D’apres van Soest (loc. cit.). 

2 D’apres Lendenfeld (1888). 

3 D’apres nos mesures du squelette. 


Squelette : Un reseau a grandes mailles (100 a 700 [xm), arrondies a rectangulaires, 
forme par des FI paucispiculaires a multispiculaires (2 a 3 jusqu’a 8 rangees de spicules), 
de disposition radiaire — longitudinale, qui mesurent 60 a 200 [xm de diametre, avec une 
moelle spiculaire lache, a spicules divergents qui occupent 1/3 de la fibre et qui est souvent 
double. Les FI se divisent ou dedoublent de fagon divergente, sans former des faisceaux, 
la moelle se continuant separement dans chacune des FI dedoublees qui montent vers 
le haut pour devenir presque paralleles sous la surface. Les F2 uni ou paucispiculaires 
mesurent 20 a 60 fxm de diametre; elles sont moins abondantes en profondeur qu’en 
surface. Le squelette de surface est soutenu par les FI de 50 a 100 jxm de diametre dont 
les extremites arrondies sont visibles en surface. Au-dessus, les F2 unispiculaires de 30 
a 80 jxm de diametre forment un reseau a grandes mailles (jusqu’a 700 [xm) triangulaires 
a hexagonales, subdivise par des F3 de 5 a 10 jxm de diametre qui constituent un reseau 
quadrangulaire a mailles plus petites de 50 a 120 [xm. 

Spicules : 

oxes strongyloi'des droits a irregulierement courbes: 60 a 80/0,5 a 1,5 [xm. 

Pourcentage de silice: 1,08, 1 specimen analyse. 

Localite: lie Art ; 25 m prof. 

Distribution: Indopacifique. 

Remarques: Topsent (1932) a base la description de Siphonochalina peroni sur une 
espece inedite que Lamarck avait d’abord consideree comme Spongia bullata a l’etat 
jeune et plus tard S. peroni , differente. II s’agit d’une eponge qui possede un squelette 
qui correspond a la redefinition du genre Callyspongia avec une morphologie tres typique, 
pediculee, ce qui permet d’individualiser cette espece et de la separer des especes voisines 
a morphologie semblable, telles que Callyspongia fallax Duchassaing et Michelotti et 
Siphonochalina communis (Carter). Wiedenmayer (1977a) considere que S. peroni est 
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un synonyme probable de C. fallax \ cette derniere espece presente un squelette tres 
regulier avec des fibres moins ramifiees que chez C. peroni . A part cela, le diametre des 
fibres, la grandeur des mailles du squelette et la taille des spicules sont tres proches. 
Nous avons prefere les considerer comme deux especes separees en raison des differences 
morphologiques, du mode de croissance et de la couleur, existant entre les individus de 
ces deux especes que nous avons etudiees (Tableau 15). 

Tableau 15. 

Comparaison de la forme et du squelette ( en \im ) 
de C. fallax Duchassaing et Michelotti et de C. peroni de la Nouvelle-Caledonie 


C. fallax 


C. peroni 




Forme (mm) 

massive + tubes 
dresses, rampants 
independants-concrescents 

massive + tubes 

rampants 

concrescents 

Base 

encroutante-massive 

massive-pediculee 

Haut./diametre 

60 a 120/5 a 20 

80/10 a 20 

Oscule 

apical 

apical 

Diametre 

2a 11 
profond 

3 a 6 
profond 

Surface 

lisse avec des tubercules 

lisse 

Couleur 

ocre rose 
lavande violace 

ocre-grisatre 

Consistance 

rigide, resistante 

rigide 

Squelette principal (fi.m) 
Maille 
Taille 

FI diametre 

strictement rectangulaire 
200 a 700 
15 a 90 

multispiculaires 

arrondie a rectangulaire 
100 a 700 
60 a 200 

pauci a multispiculaires 

Moelle 

1/5 

1/3 

Diametre F2 

15 a 80 

aspiculaires a unispiculaires 

20 a 60 

unispiculaires a paucispiculaires 

Spicules 

50 a 80/0,5 

60 a 80/0,5 a 1,5 

Squelette de surface 
Grandeur maille 
Forme reseau 
Diametre FI 
F2 

Forme reseau 
F3 

600 

triangulaire-rectangulaire 
30 a 80 
30 a 40 

polygonale-quadrangulaire 
5 a 15 

700 a 1100 
hexagonal 
50 a 100 
30 a 80 

quadrangulaire 
5 a 10 
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Callyspongia subarmigera (Ridley) (fig. 15, 111 a 117) 

Cladochalina subarmigera Ridley, 1884: 397, pi. 39, fig. H, pi. 41, fig. 1,1'; 

Chalinopora subarmigera (Ridley), Lendenfeld 1887: 767; 1888: 84; 

Chalina subarmigera (Ridley), Lindgren 1897: 481; 1898: 295; Dendy 1905: 150, pi. 10, fig. 5; 
Callyspongia subarmigera (Ridley), Burton 1934: 540; Bergquist 1965: 152, fig. 15a, b , c; 

Vacelet et al. 1976: 82, fig. text. 60, pi. 8, fig. i; 

Pachychalina diffusa Ridley var. ajfinis Hentschel, 1912: 401, pi. 15, fig. 7 [fide Burton 1934]; 
Pachychalina fibrosa (Ridley et Dendy) var. gracilis Wilson, 1925; 412 [fide Bergquist 1965]. 

Eponge formee d’un ensemble de cordons ou rameaux subcylindriques a aplatis, 
rampants, peu ramifies et fixes par un point au substrat, d’un diametre variable entre 
4 a 9 mm, articules, avec une ou deux epines ou appendices, longs de 2 a 7 mm, par 
article. Cette articulation peut manquer et la spinulation peut etre plus dense et plus 
fine. Les rameaux s’anastomosent de differentes fagons : ils se mettent en contact laterale- 
ment, se soudent sur 15 a 55 mm et se separent ensuite, ou bien deux rameaux s’entre- 
croisent et fusionnent au point de contact; ou encore deux rameaux deja fusionnes 
s’entrecroisent et fusionnent avec un troisieme rameau. Les oscules sont beants ou lege- 
rement sureleves de 2 a 3 mm de diametre, regulierement alignes tous les 3 a 8 mm sur une 
des faces des rameaux. La surface est lisse, recouverte par une membrane fine, d’aspect 
parchemine; par transparence on observe le dessin triangulaire regulier, net, du squelette 
superficiel. La couleur de l’eponge vivante est vert olivatre ou rougeatre clair. La consis- 
tance est souple, mais resistante. 

Squelette: Un reseau compact, a mailles rigoureusement rectangulaires de 300 
a 500 [xm est masque par l’abondance des fibres. Les FI multispiculaires (plus de 10 ran- 
gees de spicules) de disposition longitudinale, paralleles a legerement divergentes mesurent 
30 a 80 ^xm de diametre, leur moelle spiculaire lache et dispersee occupe presque toute la 
fibre, laissant une gaine de spongine tres etroite, equivalente a 2 ou 3 diametres de spi- 
cule. Les F2 paucispiculaires ou multispiculaires (3 a 5 rangees de spicules) mesurent 
20 a 25 fxm de diametre; elles sont strictement perpendiculaires aux FI de meme aspect. 
II existe un reseau intercalaire forme par des F3 unispiculaires de 5 a 10 jxm de diametre. 

Le squelette de surface constitue un reseau tres dense, soutenu par les FI venant 
de l’interieur, etalees tangentiellement et formant des F2 en reseau a grandes mailles 
triangulaires a quadrangulaires jusqu’a 250 a 300 [xm, subdivise par une maille isodic- 
tyale de la longueur d’un spicule et de fibres F3 greles, unispiculaires de 5 a 10 [xm de 
diametre. 

Spicules : 

oxes strongyloi'des: 60 a 80/1,5 a 2 jxm. 

Pourcentage de silice: 10,61, 3 specimens analyses. 

Localite: Ilot Mboa; Baie des Citrons; 13 a 18 m prof. 

Distribution: Nord-Est de l’Australie (Lendenfeld; Ridley); Philippines 

(Wilson); Tulear (Vacelet et al.); Nouvelle-Caledonie. 

Remarques: II s’agit d’une espece de morphologie tres variable. Nos specimens 
se rapprochent d’un des specimens signales par Ridley comme « larger form » (BMNH : 
1882: 2: 23: 233), surtout par la presence des epines ou appendices caracteristiques 
et par la forme de croissance des rameaux. Les squelettes se ressemblent aussi, sauf par 
la presence de tornotes chez l’eponge australienne et d’oxes strongyloi'des chez nos spe- 
cimens (Tableau 16). 
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Tableau 16. 

Variations de dimensions du squelette ( en pra ) chez C. subarmigera ( Ridley ) 



FI 

F2 

Surface 

(maille isodictyale) 

Spicules 

Ridley 1884 

BMNH 1882 : 2 : 23 : 233 

53 a 90 

35 a 53 

53 a 80 

80/3,2 
a 120/2 

Bergquist 1965 

37 a 60 

12,5 a 50 

55 a 78 

72 a 90/0,8 
a 1,5 

Nouvelle-Caledonie 

30 a 80 

20 a 25 

60 a 80 

60 a 80/1,5 
a 2 


Callyspongia tenerrima Duchassaing et Michelotti (fig. 16, 118 a 122) 

Callyspongia tenerrima Duchassaing et Michelotti, 1864: 57, pi. 10, fig. 3, 4; 

Callyspongia ( Spinosella) tenerrima Duchassaing et Michelotti, van Soest 1980: 62, fig.-text. 22, 

pi. 10, fig. 4 (avec toute la synonymie). 

Eponge arborescente, ramifiee, dressee a partir d’une base encroutante, etroite et 
formee par des cordons ou rameaux cylindriques de 4 a 9 mm de diametre, anastomoses 
et unis aux points de contact et souvent longitudinalement fusionnes, non enchevetres. 
Ils se subdivisent vers le tiers terminal et leurs extremites deviennent plus minces (1 
a 2 mm). Les rameaux atteignent jusqu’a 130 mm de haut et des oscules beants de 2 
a 3 mm de diametre sont distribues tous les 5 a 7 mm, regulierement, sur toute la surface 
qui est aussi lisse, reguliere, finement veloutee. Une membrane fragile manque souvent 
aux extremites des cordons. La couleur de l’eponge vivante est ocre a ocre violace; 
ocre dans l’alcool. La consistance est rigide, non elastique. 

Squelette: Un reseau tres dense, a mailles tres rectangulaires, irregulieres et de 
taille tres variable (50 a 600 pm ) est forme par des FI aspiculaires, paucispiculaires ou 
multispiculaires (0 a 8 rangees de spicules) de 30 a 200 pm de diametre de disposition 
longitudinale — radiaire; elles sont souvent fusionnees, subdivisees et forment des 
faisceaux qui atteignent jusqu’a 250 pm de diametre, avec une moelle spiculaire lache 
et irreguliere qui manque par places. Les F2 aspiculaires, unispiculaires, ou bispiculaires, 
mesurent 10 a 80 pm de diametre. Nous n’avons pas observe la presence d’un squelette 
intercalaire, ni des F3 isolees. Le squelette de surface, pas tres different du reseau prin- 
cipal, est soutenu par les extremites des FI venant de l’interieur, qui se subdivisent et 
s’etalent en couche transversale pour former un reseau de forme irreguliere et pas tou- 
jours net, a mailles de taille variable (50 a 170 pm) et fibres F2 unispiculaires ou aspi- 
culaires de 10 a 50 pm de diametre. 

Spicules : 

oxes strongyloides, courbes irregulierement: 75 a 90/0,5 a 1 pm; 

Pourcentage de silice: 3,50, 2 specimens analyses. 

Local ite : Ilot Maitre, 25 m prof. 
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Distribution: Saint-Thomas, Viecques, Bahamas, Floride (van Soest); Nouvelle- 
Caledonie. 

Remarques : Van Soest (loc. cit.) signale la difference entre Callyspongia tenerrima 
et Callyspongia strongylophora Hartman que Wiedenmayer (1977a) avait considere 
comme son synonyme. La particularity la plus evidente est la presence de faisceaux de 
fibres dans le squelette principal de C. tenerrima ; nos specimens ne possedent pas de 
squelette intercalaire. Les F3 etaient signalees comme rares par van Soest, (loc. cit.). 
En raison de ces differences, il faut considerer nos specimens proches de Callyspongia 
tenerrima decrite des Antilles. Lendenfeld (1889) considere cette espece comme syno- 
nyme de Chalinopsilla arborea qu’il decrit de l’Australie, mais il s’agissait d’une eponge 
avec un squelette superficiel rempli de sable et dont les FI en contiennent aussi. 


Callyspongia villosa (Pallas) (fig. 17, 123 a 128) 

Spongia villosa Pallas, 1766: 392; 

Spongia aculeata Linne, Esper 1794: pi. 7, fig. A; 

Spongia bursaria Lamarck, 1813: 433; 1816: 366; 1836: 556; 

Spinosella villosa (Pallas), Topsent 1920: 315; 1932: 67, pi. 1, fig. 2; Wiedenmayer 1911a: 254 
(tableau 50); 

Tuba megastoma Duchassaing et Michelotti, 1864: 48; 

Tuba bursaria (Lamarck), Duchassaing & Michelotti 1864: 48; 

Tuba lineata Duchassaing et Michelotti, 1864: 47; 

Callyspongia (Spinosella) vaginalis (Lamarck), van Soest 1980: 56, fig. text. 20, pi. 9, fig. 2-4, 
pi. 10, fig. 1, [en partie]; 

? Spinosella infundibulum Lendenfeld, 1912: 1-7, pi. 1, fig. 1-8. 

Eponge foliacee ou flabelliforme, formant des tubes cloacaux ou cornets longs, 
evases, un peu aplatis, en partie concrescents, unis par une base commune. Certaines 
lames dressees sont incompletement enroulees. Le plus grand specimen incomplet 
mesure 250 mm de haut et 210 mm de diametre d’ouverture cloacale; en general, les 
tubes ont tendance a s’elargir progressivement de la base vers l’ouverture. La paroi 
mesure 7,8 mm d’epaisseur pres de la base de 2,0 mm au sommet; elle est transparente 
et nervuree par des bandes fibreuses ascendantes plus foncees qui correspondent aux 
faisceaux des FI du squelette et qui forment la marge denticulee du tube. Ces nervures 
espacees tous les 4 a 6 mm font saillie a la surface externe et se prolongent en de nom- 
breuses epines ou conules aigus, de 5 mm de long environ, comprimes lateralement, 
simples, acumines, inclines vers le haut. L’eponge est recouverte d’une membrane super- 
ficielle mince et lisse. La surface interieur est osculifere avec des oscules beants de moins 
d’un mm de diametre. La couleur de l’eponge vivante est bleu a bleu-grisatre ; ocre- 
clair dans l’alcool. La consistance est souple, molle et flexible. 

Squelette: Un reseau a mailles rectangulaires a pentagonales, forme par des FI 
pauci a multispiculaires (1 a 10 rangees de spicules) de disposition longitudinale radiaire- 
divergente qui constituent des faisceaux de fibres, jusqu’a 300 (xm; les FI individuelles 
mesurent 30 a 100 fxm de diametre, avec une moelle spiculaire lache qui atteint 1/4 ou 
moins du diametre de la fibre. Les F2, uni ou bispiculaires mesurent 20 a 25 fxm de dia- 
metre. Il existe aussi un reseau intercalaire, subisodictyal, a fibres minces (F3) de 10 
a 15 fxm, uni ou aspiculaires et a mailles de 50 a 60 [xm; on retrouve le meme en surface. 
Le squelette superficiel est soutenu par des faiscaux de FI venant de l’interieur, dont les 
fibres individuelles s’etalent en F2 qui mesurent 25 a 30 [xm de diametre et qui forment 
un reseau a grandes mailles triangulaires ou quadrangulaires jusqu’a 450 (xm. Les F3 
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Tableau 17. 

Mesures squelettiques ( en [im ) 
des especes considerees Callyspongia villosa (Pallas) 



Faisceaux 

FI 

F2 

F3 

Oxes 

Tuba megastoma 

150-350 

50-80 

30-60 

8-20 

74-84/ 

(POR. 122, MNHG 980/190) 


(2-5 sps.) 

(1-2 sps.) 

(1-2 sps.) 

2, 5-3, 5 

Tuba lineata 

150-240 

40-60 

20-60 

10-20 

60-75/ 

(POR. 115, MHNG 980/183) 


(2-4 sps.) 

(1-2 sps.) 

(1-2 sps.) 

2-2,5 

Spongia bursaria 

150-280 

40-110 

10-25 

5-10 

90-100/ 

(Coll. Lamarck, MNHN) 


(multispic.) 

(0-1 sps.) 

(1 sps.) 

4-5 

Callyspongia villosa 

150-300 

30-100 

20-25 

10-15 

75-100/ 

(Nouvelle-Caledonie) 


(1 a 10 sps.) 

(1-2 sps.) 

(1-2 sps.) 

0,5 


sans spicules ou uni ou bispiculaires mesurent 5 a 20 pm de diametre et forment des 
petites mailles triangulaires a arrondies, regulieres, de la longueur d’un spicule, 50 a 
90 [Jim. Les conules ou epines de la surface sont formes par des faisceaux de FI qui par- 
courent la surface et se reunissent a Textremite des epines. 

Spicules : 

oxes legerement courbes, a silice reduite: 75 a 100/0,5 pm; 

Pourcentage de silice: 1,80, 2 specimens analyses. 

Localite : Passe de Kouare; 30 m de prof. 

Distribution: Antilles (Topsent 1932); Saint-Thomas; Guadeloupe; Saint- 
Martin; Tortola; Viecques (Duchassaing & Michelotti); Nouvelle-Caledonie. 

Remarques: Topsent (1920) a decrit Spinosella villosa qui avait ete figuree par 
Esper (1794) parmi d’autres specimens appartenant au cabinet d’histoire naturelle du 
professeur Hermann de Strasbourg. 

Elle a ete identifiee par Esper (loc. cit.) a Spongia villosa Pallas ; Topsent (1932) 
remarque qu’elle ressemble aussi a Spinosella megastoma (Duchassaing et Michelotti). 
Nous avons examine des lames de charpente des paralectotypes de cette espece du 
Museum de Turin (POR. 122; MHNG 980/190) et de Tuba lineata (POR. 115; MHNG 
980/183) et etablit les rapports avec nos specimens (Tableau 17). Topsent (loc. cit.) 
identifie C. villosa avec Spongia bursaria Lamarck, les deux ayant la meme forme tres 
typique. II remarque qu’une autre eponge de Esper: Spongia foliacea , d’apres laquelle 
Ehlers (1870) etablit le genre Platychalina, pourrait aussi etre identifiee a C. villosa ; 
elle presente une certaine ressemblance morphologique avec nos specimens (lames 
incompletement enroulees). D’autre part, Lendenfeld (1912) a decrit Spinosella infun- 
dibulum que Topsent (loc. cit.) reconnait comme C. villosa ; espece que par sa morpho- 
logie ressemble aussi a Callyspongia flammea que nous decrivons ici. Malheureusement 
les especes decrites par Pallas, Esper, Lamarck et Lendenfeld sont de provenance 
inconnue. Nous considerons C. villosacomme, une espece distincte de S. vaginalis Lamarck. 
Van Soest (1980) pense que C. villosa est la forme adulte de S. vaginalis. 
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Callyspongia aerizusa n. sp. (fig. 18, 21, 129 a 136, 157 a 162) 

Holotype: MHNG 976/279; paratypes MHNG 978/425, 976/280, 976/281 ; MNHN- 
DCL-2977. 

Eponge a croissance verticale, formee de nombreux tubes dresses, s’evasant peu a peu 
vers leurs extremites distales, issus, a differents niveaux, d’un tube central, a partir d’une 
certaine distance de la base de fixation commune. Les tubes mesurent entre 30 et 200 mm 
de hauteur et 15 a 35 mm de diametre; ils ont un orifice apical elliptique. 

La cavite cloacale centrale non ramifiee est osculifere, avec des oscules beants de 
1 a 2 mm de diametre. II existe aussi des tubes courts a extremite fermee, avec une 
cavite interne sans communication avec le tube central. La paroi des tubes mesure 
1 a 3 mm d’epaisseur. La surface est tres irreguliere avec des epines ou conules nombreux, 
veritables appendices, mesurant jusqu’a 7 ou 8 mm de long et 3 a 4 mm de large a leur 
base; ils sont regulierement ecartes tous les 4 a 5 mm. La surface est recouverte d’une 
membrane d’aspect parchemine, epaisse et ferme, soutenue par un squelette de fibres 
resistantes, visibles a l’ceil nu. La couleur est bleu-turquoise; ocre dans l’alcool; la consis- 
tance est souple, mais assez resistante. 

Squelette: Un reseau tres compact, a mailles arrondies a rectangulaires qui 

mesurent de 150 a 400 est forme par des FI ramifiees, paucispiculaires a multispi- 
culaires (3-5, ou plus de 10 rangees de spicules) avec une moelle spiculaire lache qui 
occupe la moitie de la fibre. Elies forment des faisceaux d’orientation radiaire — longi- 
tudinale, compliquee par les divisions ou changements de direction des FI, dont le dia- 
metre augmente progressivement jusqu’aux points de bifurcation; on observe des FI 
qui a leur base mesurent 45 de diametre et qui atteignent jusqu’a 70 et 200 pim avant 
de bifurquer. Les F2 paucispiculaires a multispiculaires sont semblables aux FI et me- 
surent 30 a 70 fi.m de diametre. II existe un reseau intercalaire a fines fibres F3, aspicu- 
laires, uni ou trispiculaires de 10 a 15 de diametre, rappelant celui de la surface. 
Les faisceaux fibreux sont des structures tres remarquables ; ils convergent vers la base 
des epines de la surface et ils sont relies par le reseau intercalaire. Le squelette de surface 
est soutenu par des FI de 50 a 70 de diametre qui s’etalent pour former de grandes 
mailles triangulaires a quadrangulaires irregulieres qui mesurent jusqu’a 700 ^m; sub- 
divisees par des mailles triangulaires de 250 a 400 a l’interieur desquelles on distingue 
un reseau isodictyal a F3 unispiculaires de 10 a 15 ^m de diametre et des mailles a cotes 
de la longueur d’un spicule. 

Spicules : 

oxes strongyloi'des, irregulierement courbes: 70 a 90/1 a 4 [xm; 

Pourcentage de silice: 7,18, 8 specimens analyses. 

Local it e : Ilot Maitre, Redika; lie Ouen; ilot sud de Pile aux Goeland; Banc Gail; 
10 a 33 m prof. 

Remarques: Nos specimens ressemblent (Tableau 18), par leur morphologie et 
le type de fibre a Callyspongia ridleyi Burton, 1934 dont I’holotype est l’eponge austra- 
lienne Tuba bullata (Lamarck) Ridley 1884; mais cette espece est de croissance hori- 
zontale, avec des tubes presque complement fusionnes et conules de surface petits 
(2-3 mm); en dehors de cela ses spicules sont plus grands et la moelle spiculaire occupe 
seulement 1/4 de la fibre. C. ridleyi Burton, Bergquist (1965) des lies Palau a des spi- 
cules du meme ordre de grandeur, mais les fibres sont beaucoup plus minces. Finalement, 
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Tableau 18. 

Mesures du squelette (en [un ) de C. aerizusa n. sp. par rapport a C. ridleyi Burton 



FI 

F2 

Spicules 

Tuba bullata (Lamarck) 
Ridley 1884 

100-140 

42-70 

180-140/9,5-6,3 

Callyspongia ridleyi 
Burton 1934 

— 

— 

200/8 

Callyspongia ridleyi 
Bergquist 1965 

25-26 

12-11,5 

78-89/2-3,5 

Callyspongia aerizusa 
Nouvelle-Caledonie 

45-200 

30-70 

70-90/1-4 


Callyspongia muricina (Lamarck), redecrite par Topsent (1932) et par Pulitzer-Finali 
(1982) se rapproche aussi de C. aerizusa n. sp. mais la couleur et leurs squelettes sont 
pourtant differents (Tableau 12). 

Callyspongia flammea n. sp. (fig. 19, 137 a 144) 

! 

Holotype : MHNG 977/679; paratypes MHNG 977/680; MNHN DCL-2978. 

Eponge foliacee, pliee en entonnoir largement ouvert ou en lame recourbee, plissee. 
Elle mesure jusqu’a 180 mm de haut, a partir d’un pedoncule de fixation de 15 a 20 mm 
de long; le diametre d’ouverture est de 220 mm. maximum. La paroi des lames mesure 
1 a 3 mm d’epaisseur; a l’extremite distale elle atteint a peine l’epaisseur d’une maille 
squelettique (200 a 300 \im). La face externe est porifere, recouverte d’une membrane 
criblee et soulevee en conules, ou protuberances fibreuses, bas mais larges, disposes 
irregulierement tous les 5 a 7 mm et associes en cretes longitudinales autour de depres- 
sions. La face interne est osculifere et vers la region distale montre des stries concen- 
triques, visibles aussi par transparence et de nombreux petits oscules de 1 mm ou moins. 

La couleur de l’eponge vivante est ocre jaunatre, parfois teintee de lilas, ocre fonce dans 
l’alcool. La consistance est souple, elastique, fragile. 

Squelette: Un reseau fibreux tres dense a mailles tres irregulieres, allant de 50 
a 800 ^m, a premiere vue ne possede pas de spicules mais on les trouve en petite quantite 
pres de la surface. Les FI aspiculaires ou paucispiculaires (0 a 5 rangees de spicules) 
sans moelle nette, de 70 a 100 jxm de diametre sont tres ramifiees et sans orientation definie. 
Les F2 de meme aspect que les FI, aspiculaires ou a spicules disperses, mesurent 30 
a 70 de diametre. Le squelette de surface est soutenu par les FI dont les extremites 
se divisent et constituent un reseau a grandes mailles irregulieres de 600 a 800 ^m, 
a 4 ou 5 cotes. Au-dessus s’etale un reseau de F2 de 20 a 30 ^m de diametre qui forment 
des mailles clairement rectangulaires de 100 a 200 ^m. Le squelette des cretes longitu- 
dinales est forme par des faisceaux de FI, tres nets dans une coupe de la surface. 
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Spicules : 

oxes strongyloides a silice reduite: 60 a 70/0,5 (Jim. 

Pourcentage de silice: 1,56, 4 specimens analyses. 

Localite: Ilot Maitre; Banc de Coetlogen; 15 a 40 m prof. 

Remarques: Nos specimens presentent, hormis la presence de spicules a silice 
rudimentaire, la meme morphologie que ceux que Bergquist et al. (1971) ont decrit 
comme Dactylia infudibuliformis. Le genre Dactylia contient des eponges arborescentes, 
en cordon ou tige, a squelette sans spicules mais avec des FI a inclusion de sable. II ne 
correspond pas aux specimens ici consideres ni a l’holotype de l’eponge decrite par 
Bergquist et al. (loc. cit.). 

Plusieurs genres d’eponge qui possedent le meme type de squelette de surface et une 
morphologie semblable ont ete consideres, par divers auteurs, comme synonymes de 
Dactylia et de Callyspongia. C’est le cas pour Chalinopsilla Lendenfeld, 1889; Chali- 
nopsis Schmidt, 1870; Paraspongia Carter, 1885 et Psammoclema Marshall, 1880; (in 
Laubenfeld 1936). Velinea Vosmaer se rapproche aussi des genres mentionnes et de 
Callyspongia ; V. gracilis etant, pour Lendenfeld (1889), tres proche de Chalinopsilla 
tuba qu’il decrit. Dernierement, Bergquist & Warne (1980) redefinissant Dactylia et 
Chalinopsilla dont la seule difference est l’absence d’inclusion dans le squelette principal 
du premier de ces genres. 

Spinosella infundibulum Lendenfeld, 1912 est une espece de morphologie semblable 
a celle de nos specimens mais dont les spicules sont des oxes a extremites acerees et 
d’un diametre superieur; Topsent (1932) considere qu’elle est synonyme de Callys- 
pongia villosa (Pallas). 

Callyspongia fructicosa n. sp. (fig. 20, 145 a 150) 

Holotype: MHNG 977/681 paratypes MHNG 977/682; 978/426; MNHN — DCL 
2979. 

Eponge arborescente, tres ramifiee dont les branches forment des touffes tres denses 
constitutes par des cordons cylindriques a extremites arrondies qui mesurent 4 a 8 mm 
de diametre. Les cordons sont tres souvent fusionnes aux points de contact et toute 
l’eponge forme ainsi une sorte de treillis dresse, irregulier de 225 mm de haut et 275 mm 
de diametre. L’extremite terminale de quelques cordons se presente bifurquee et legere- 
ment aplatie. Des oscules beants, nombreux, de 3 mm de diametre sont distribues 
regulierement sur une des faces des cordons, ou a leur bifurcation, tous les 4 a 5 mm. 
La surface est lisse et recouverte d’une membrane epaisse d’aspect parchemine et par 
transparence on observe le dessin tres lache du systeme aquifere sous-jacent. La couleur 
de l’eponge vivante est ocre violace a ocre marron; ocre tres clair a presque blanc dans 
l’alcool. La consistance est rigide et cassante. 

Squelette: Un reseau a mailles rectangulaires a arrondies de 150 a 400 (xm est 
forme par des FI multispiculaires (6 a 10 rangees de spicules) a spicules disperses irre- 
gulierement, qui mesurent 50 a 110 [xm de diametre. Les F2 sont paucispiculaires avec 
2 a 3 spicules disperses et mesurent 20 a 30 (xm de diametre; elles forment des connexions 
non ramifiees, courtes, entre les FI. II n’existe pas de squelette intercalaire. Le squelette 
de surface est soutenu par les extremites des FI ; entre elles s’etalent des F2 de 40 [xm 
de diametre formant un reseau triangulaire subdivise par des F3 aspiculaires ou unispi- 
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Tableau 19. 

Comparaison de Callyspongia fructicosa n. sp. avec Callyspongia subarmigera ( Ridley) 
et Callyspongia reticutis (Dendy) var. salomonensis Dendy (en \un) 



C. fructicosa 

C. subarmigera 

C. reticutis var. 
salomonensis 1 

Forme 

cordons dresses 

cordons rampants 

cordons rampants 

Surface 

lisse 

lisse 

lisse 

Consistance 

rigide 

souple 

ferme 

Couleur 

ocre violace 

verdatre rougeatre 

gris-mauve 

Maille 

rectangulaire 

rectangulaire 

+ squelette intercalaire 

rectangulaire 

FI 

50-110, 6-10 sps. 

30-80, + 10 sps. 

120, multisp. 

F2 

20-30, 2-3 sps. 

20-25, 3-5 sps. 

75, multisp. 

Spicules 

75-85/0,5 

60-80/1,5-2 

70-75/2-2,5 


1 D’apres Vacelet et al. (1976). 


culaires qui mesurent 10 a 15 (xm de diametre, en reseau a mailles arrondies a rectangu- 
laires de 40 a 160 [xm. 

Spicules : 

oxes strongyloides a silice reduite, 75 a 85/0,5 [xm; 

Pourcentage de silice: 4,98, 3 specimens analyses. 

Localite: Ilot Maitre; Banc Gail, 10 a 38 m prof. 

Remarques: Cette espece est proche de Callyspongia subarmigera (Ridley) de 

Nouvelle-Caledonie (Tableau 19) et de Callyspongia reticutis (Dendy) var. salomonensis 
Dendy, de Tulear. Elle n’a pas, pourtant, les epines caracteristiques, le squelette inter- 
calate et les FI avec plus de 10 rangees de spicules qui caracterisent la premiere des 
especes signalees. Elle est differente de C. reticutis var. salomonensis surtout par l’absence 
du squelette intercalate decrit par Dendy (1921) (non mentionne par Vacelet et al. 
(1976) qui ont redecrit cette espece). 


Callyspongia hispidoconulosa n. sp. (fig. 151 a 156) 

Holotype: MHNG 977/683; fragment de l’holotype MNHN-DCL 2980. 

Eponge formee d’une portion basale massive s’elevant en tubes cloacaux courts, 
arrondis, completement soudes, constituant dans l’ensemble un gros cordon de 40 mm 
de diametre et 40 mm de haut. Chaque tube possede un cloaque vaste et profond jusqu’a 
sa base, dont la paroi est marquee par de forts alignements fibreux longitudinaux. Cette 
paroi est tres epaisse, elle mesure 7,2 a 11,2 mm de diametre. L’ouverture apicale du 
cloaque est beante et mesure 7 a 14 mm. La surface externe est finement hispide ou 
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conulaire ; les conules de 1 a 2 mm de haut marquent les extremites de longues colonnettes 
ou alignements de fibres; ils constituent de veritables epines, espacees regulierement par 

2 a 3 mm, donnant a l’eponge un aspect herisse tres caracteristique. La couleur de 
l’eponge vivante est ocre; ocre dans l’alcool. La consistance est rigide, non elastique, 
resistante. 

Squelette : Un reseau tres dense a mailles arrondies a quadrangulaires, tres irre- 
gulieres de 300 a 1500 \im , est forme par des FI aspiculaires ou paucispiculaires (0 a 

3 rangees de spicules) de diametre tres variable, 30 a 110 [xm, sans moelle spiculaire nette, 
les spicules etant disperses; les FI sont d’orientation longitudinale-radiaire mais a 
parcours tres confus, complique par de nombreuses ramifications et par la formation de 
faisceaux de fibres, denses et tres irreguliers qui constituent les epines de la surface. 
Les F2 sans spicules, ou unispiculaires a spicules espaces, sont du meme aspect que les FI, 
tres courtes (de la longueur d’un spicule, le plus souvent) et elles mesurent 20 a 50 (xm 
de diametre. Le squelette de surface est soutenu par les extremites des FI qui s’etalent 
en F2 a grandes mailles quadrangulaires irregulieres mesurant jusqu’a 500 fx.m; elles 
sont subdivisees par des F2 fines de 20 fj.m de diametre qui constituent des mailles qua- 
drangulaires plus petites jusqu’a 120 [xm contenant un reseau des F3 aspiculaires de 8 
a 10 [xm de diametre disposees en mailles polygonales tres regulieres de 50 a 80 fxm. 
Des cellules pigmentees sont frequentes et meme tres abondantes en surface. 

Spicules : 

oxes filamenteux, a silice tres reduite: 90 a 120/0,5 [xm; 

Pourcentage de silice: 0,91, 1 specimen analyse. 

Localite : Passe de Kouare, 30 m prof. 

Remarques: Cette Callyspongia ressemble exterieurement a Dysidea cinerea 

Keller decrite de Tulear (Vacelet et al. 1976). Par ailleurs, ses spicules sont complete- 
ment regressifs mais ils sont pourtant tres abondants. 

Callyspongia hispidoconulosa n. sp. ressemble aussi a C. ridleyi Burton, mais cette 
derniere espece possede des fibres qui sont presque des colonnes spiculaires et C. his- 
pidoconulosa a des fibres ou la spongine est predominate. Nous considerons done nos 
specimens comme representants d’une nouvelle espece. 


Callyspongia parva n. sp. (fig. 22, 163 a 166) 

Holotype : MHNG 977/684; fragment de l’holotype MNHN-DCL 2981. 

Eponge tubulaire representee par un fragment, (la partie basale manque), de 46,3 mm 
de long, 22,4 mm de diametre et 5,1 mm d’epaisseur de paroi, avec un oscule apical 
beant de 10 mm de diametre ouvrant une cavite axiale profonde. L’interieur du tube est 
lisse, avec des fibres longitudinales epaisses et de nombreux oscules beants de 1,5 a 2 mm 
de diametre, distribues irregulierement. La surface est lisse, sans pores visibles, recouverte 
d’une fine membrane non detachable, qui permet de voir, par transparence, le dessin 
regulier du squelette superficiel; existant sur 35 mm a partir de l’ouverture, cette couche 
manque dans la region inferieure de Teponge. La couleur de l’eponge vivante est ocre 
marron; ocre presque blanc dans l’alcool. La consistance est rigide a legerement com- 
pressible. 

Squelette: Un reseau typiquement scalariforme, a mailles rectangulaires ou arron- 
dies de taille variable (90 a 500 [im ), est forme par des FI paucispiculaires a multispicu- 


Rev. Suisse de Zool., T. 91, 1984 


52 


808 


RUTH DESQUEYROUX-FAUNDEZ 


laire (4 a 6 rangees de spicules), de disposition longitudinale, presque paralleles, non 
ramifiees, qui mesurent 80 a 150 fxm de diametre; elles ont une moelle spiculaire tres 
lache, a spicules tres divergents qui occupe jusqu’a la moitie de la fibre. Les F2 uni a 
paucispiculaires (1 a 3 rangees de spicules) regulierement disposees mesurent 25 a 70 [im 
de diametre. II existe d’abondants spicules fibres entre les fibres du squelette principal. 
Les FI venant de l’interieur soutiennent la couche de surface et se ramifient dans des F2 
qui s’etalent autour des extremites arrondies des FI pour former un reseau a grandes 
mailles quadrangulaires ou pentagonales jusqu’a 400 [im; des F3 uni ou bispiculaires 
de 10 a 20 (xm de diametre forment un reseau a mailles rectangulaires ou arrondies de 
50 a 100 [xm. 

Spicules : 

oxes strongyloi'des, droits a legerement sinueux: 70 a 80/2 a 3 [xm; 

Pourcentage de silice: 1,21, 1 specimen analyse. 

Localite : Passe de Uitoe; 30 m prof. 

Remarques: Nos specimens rappellent C. fallax Duchassaing et Michelotti tant 
par la morphologie de ses fibres principales que par leur diametre. II existe pourtant 
des differences morphologiques (tubes rampants, concrescents et entremeles chez 
C. fallax ; tube isole chez C. parva n. sp.) et des differences de taille spiculaire, de dia- 
metre des fibres et grandeur du reseau, (Tableau 22) qui nous ont amenes a les considerer 
comme des especes differentes. 

Callyspongia polymorpha n. sp. (fig. 23, 167 a 174) 

Holotype MNHG 977/685, paratype MHNG/978/427; fragment de l’holotype 
MNHN-DCL 2982. 

Eponge formee de tubes dresses, partiellement fusionnes, dont l’extremite est fibre; 
ils atteignent 80 mm de haut et 30,55 mm de diametre. L’ouverture cloacale est ter- 
minate, circulate a elliptique, de 22 a 25 mm de diametre et le cloaque retrecit progressi- 
vement vers la base de l’eponge. La paroi des tubes mesure 3 mm pres de la base, s’elargis- 
sant vers le haut jusqu’a 9 a 10 mm. La surface est completement couverte de puissants 
conules qui mesurent 10 a 15 mm de long et 5 a 9 mm de diametre; ces structures remar- 
quables sont parfois fusionnees et forment des especes de cretes. La membrane super- 
ficielle qui recouvre l’eponge est d’aspect parchemine. Le puissant reseau de surface 
avec de grosses fibres de disposition polygonale est visible a l’ceil nu. La membrane 
disparait a 10 ou 15 mm de l’ouverture et elle n’existe pas au sommet de certains conules. 
Nos specimens revetent completement des valves de Perna sp. La couleur de l’eponge 
vivante est jaunatre a brunatre; ocre dans l’alcool. La consistance est rigide, tres dure 
et resistante. 

Squelette: Un reseau a grandes mailles triangulaires a rectangulaires jusqu’a 

100 (xm est forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) qui mesurent 
80 a 100 ^xm de diametre dont la moelle spiculaire lache atteint jusqu’a la moitie de la 
fibre; elles fusionnent et se ramifient pour former des faisceaux d’orientation radiaire- 
longitudinale qui montent vers la surface ou ils sont clairement visibles au-dessous des 
epines. Les F2, du meme aspect que les FI, multispiculaires, mesurent 40 a 80 (xm de 
diametre et se ramifient abondamment pour former un reseau intercalaire, avec des F3 
de 10 a 15 ^m de diametre; le meme qu’on retrouve en surface. Le squelette de surface 
est soutenu par les extremites des FI qui s’etalent en reseau a grandes mailles triangulaires 
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a polygonales de 240 a 1500 [xm, subdivisees irregulierement, par des F2, pour former 
des mailles triangulaires de 300 a 350 [xm; a l’interieur de ces mailles il existe un reseau 
isodictyal, forme par des F3 unispiculaires a bispiculaires, a mailles de la longueur d’un 
spicule. 

Spicules : 

oxes strongylo’ides irregulierement courbes: 80 a 90/1 a 2 [xm; 

Pourcentage de silice: 4,86, 2 specimens analyses. 

Local ite: Hot Maitre; Passe Dumbea; 20 a 35 m prof. 

Remarques: Nos specimens ressemblent a C. fibrosa surtout en raison des puis- 
sants conules de leur surface. Les principals differences entre ces deux especes sont: 
la forme, cordons chez C. fibrosa , tubes chez C. polymorpha ; les oscules: nombreux chez 
la premiere, unique chez la deuxieme. 

Callyspongia pseudoreticulata n. sp. (fig. 24, 175 a 181) 

Holotype : MHNG 976/282, paratype MHNG 977/686; 978/428; MNHN-DCL 2983. 

Eponge formee de nombreux cordons ou rameaux, cylindriques, dresses a partir 
d’un pedoncule basal de fixation et qui mesurent 200 a 350 mm de long par 3 a 5 mm de 
diametre. Les oscules de 1 mm de diametre sont beants et ils sont ranges en deux files 
opposees le long du rameau, tous les 3 a 6 mm; on voit aussi quelques oscules disperses. 
La surface est reguliere, lisse, un peu bosselee et legerement hispide et recouverte d’une 
membrane resistante, non detachable. La couleur de l’eponge vivante est ocre a brun- 
noir; ocre fonce dans l’alcool. La consistance est rigide, cassante. 

Squelette : Un reseau irregulier, tres dense et compact est forme par des FI d’orien- 
tation longitudinale, presque paralleles, divergentes, a mailles rectangulaires ou poly- 
gonales qui mesurent 150 a 200 [xm. Les FI aspiculaires a multispiculaires (0 a 6 rangees 
de spicules) a oxes espaces qui forment une moelle spiculaire lache et irreguliere, etalee 
sur toute la gaine de spongine, mesurent 40 a 110 (Jim de diametre. Les F2 unispiculaires, 
du me me type que les FI, a spicules espaces au centre de la fibre, mesurent 20 a 25 (Jim 
de diametre. II n’existe pas de squelette intercalaire. De nombreuses cellules pigmentees 
noires a tres petits grains, masquent les fibres et leur disposition dans le squelette. 

Le squelette de surface constitue un reseau qui est soutenu par les FI venant de 
l’interieur dont les extremites obtuses et plus foncees sont bien visibles en surface; elles 
se divisent en 3 a 5 F2 unispiculaires a paucispiculaires de 20 a 35 \im de diametre qui 
forment des mailles triangulaires, irregulieres, jusqu’a 230 (Jtm, sous divisees par des F3 
unispiculaires ou aspiculaires de 10 [im de diametre formant un reseau a mailles stricte- 
ment rectangulaires ou polygonales de 60 a 120 [im. 

Spicules : 

oxes strongyloi'des a silice tres reduite, 50 a 55/0,5 jxm; 

Pourcentage de silice: 2,44, 3 specimens analyses. 

Localite : Passe de Kouare; lie Mboa; He Mato; 13 a 38 m prof. 

Remarques: La forme et la disposition de cordons et la couleur foncee des eponges 
vivantes rapprochent beaucoup C. pseudoreticulata n. sp. de C. subarmigera (Ridley). 
La comparaison de divers echantillons et la morphologie et les mesures de leurs squelettes 
nous permettent de les separer et de considerer nos specimens comme une espece nouvelle. 
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Callyspongia rigida n. sp. (fig. 25, 182 a 188) 

Holotype: MHNG 978/428; fragment de l’holotype MNHN DCL-2984. 

Eponge a croissance verticale, fixee au substrat par une base massive, etroite, qui 
porte deux tubes dresses de 64 mm de long et 42 mm de diametre; ou a croissance hori- 
zontale et formee par une portion basale massive, cylindrique, allongee, de 79 mm de 
long et 27,3 mm de diametre et par 8 tubes dresses, courts de 6 a 15 mm de haut et 18 
a 25 mm de diametre, partiellement concrescents, dont l’extremite fibre est creusee par 
l’ouverture apicale d’un cloaque profond qui se retrecit vers la base ou s’ouvrent de 
nombreux canaux aquiferes de diametre irregulier. La paroi des tubes est assez epaisse; 
elle mesure 9,5 a 12 mm de diametre. La surface de l’eponge presente deux regions bien 
differentes: la base est lisse, recouverte d’une membrane solide, veloutee, charnue, qui 
s’interrompt vers l’origine des tubes; les tubes memes sont irregulierement couverts de 
petites epines acerees de 1,5 a 3 mm de long. Dans cette region le dessin etoile de la 
maille superficielle du squelette, en l’absence de membrane, est tres net. La couleur de 
l’eponge vivante est ocre a marron rougeatre; la base est creme violace; beige fonce 
dans l’alcool. La consistance est tres rigide. 

1 

Squelette : Un reseau tres confus a mailles ovales ou arrondies de 70 a 250 [xm 
est forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) de 100 a 200 fxm 
de diametre, remarquables par leur aspect arborescent, qui divergent et traversent lon- 
gitudinalement l’eponge a partir de la base et se ramifient abondamment vers la surface 
pour former des faisceaux qui atteignent 170 a 660 jxm de diametre. Les F2 paucispi- 
culaires a multispiculaires (2 a 8 rangees de spicules) mesurent 70 a 80 [xm et forment 
des connexions courtes entre les branches des faisceaux. Le squelette de surface des tubes 
est constitue par les extremites obtuses des FI qui se divisent en F2 et s’etalent en reseau 
a grandes mailles triangulaires a quadrangulaires jusqu’a 600 [xm. Le squelette de surface 
de la region basale est constitue par des fibres fines, F2, unispiculaires de 20 a 30 (xm de 
diametre qui s’etalent en reseau regulier a mailles arrondies de 30 a 70 jxm. Ces fibres 
sont occasionnellement traversees par des spicules sous-jacents dont les extremites 
sont saillantes en surface. 

Spicules : 

oxes strongyloi’des, droits: de 55 a 60/2,5 a 3 (xm; 

Pourcentage de silice: 0,96, 1 specimen analyse. 

Localite: Passe de Boulari; 30 m prof. 

f < 

Remarques: Par son apparence externe, cette espece est tres semblable a Callys- 
pongia fibrosa (Ridley et Dendy). Les differences entre leurs squelettes (grandeur du 
reseau, structure et diametre des fibres, presence des F3, taille des spicules et taux de 
silice) nous semblent suffisantes pour les separer et justifier une espece nouvelle: Callys- 
pongia rigida n. sp. 

Callyspongia spinimarginata n. sp. (fig. 189 a 192) 

Holotype: MHNG 978/430; fragment de l’holotype; MNHN DCL-2985. 

Eponge arborescente formee de cordons cylindriques, digitiformes dresses, avec des 
extremites arrondies. Elle pousse a partir d’une tige centrale basale de 23 mm de diametre 
et elle se ramifie abondamment pour former des cordons dont la partie terminale est 
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d’un diametre tres variable: 13-16-22 a 33 mm. Us fusionnent et se divisent irreguliere- 
ment. Quelques-uns des cordons produisent de petites epines qui mesurent 0,5 mm de 
long, alignees tous les 3 a 4 mm; on en retrouve au bord de quelques oscules. L’eponge 
atteint 193 mm de haut et elle mesure 126 mm de diametre avec les branches etalees. 
Les oscules situes tous les 20 a 29 mm sur une des faces des branches, sont beants, de 
diametre variable entre 5 et 14mm; quelques oscules ouvrent un canal cloacal profond 
de 60 mm, mais le plus souvent de 9 a 9,5 mm de profondeur seulement. La surface de 
l’eponge est rugueuse, recouverte d’une membrane veloutee, a dessin squelettique regulier 
et a petits pores fins. Elle manque a l’extremite de plusieurs branches. On ne connait 
pas la couleur de l’eponge vivante; elle est ocre fonce dans l’alcool. La consistance est 
rigide, non elastique. 

Squelette: Un reseau scalariforme, regulier, a mailles rectangulaires a ovales de 
400 a 1100 [im est forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules), 
non ramifiees, dont les spicules disperses occupent tout le diametre de la fibre. 

Elies sont de disposition longitudinale parallele et mesurent 90 a 270 \im de diametre. 
Les F2 sont paucispiculaires, avec 2 a 6 rangees de spicules disperses irregulierement. 
Elies forment des connexions regulieres, non ramifiees, entre les FI et mesurent 50 a 
100 [im de diametre. Le squelette de surface est soutenu par les extremites arrondies des FI 
qui se divisent pour former des F2 de 20 a 50 \im de diametre distributes en reseau a 
mailles triangulaires a rectangulaires ou arrondies, qui mesurent 370 a 600 [xm, subdivise 
par un reseau isodictyal arrondi a mailles de 40 a 80 \im et F3 aspiculaires ou unispicu- 
laires de 5 a 8 \im de diametre. 

Spicules : 

oxes filamenteux, a silice reduite: 60 a 70/0,5 [xm; 

Pourcentage de silice: 0,83, 1 specimen analyse. 

Local i te : Platier de Pile Kouare; 25 m prof. 

Remarques: Cette eponge qui rappelle par sa consistance et son aspect le genre 
Petrosia possede des oxes filamenteux et un reseau de type Callyspongia caracteristique 
qui nous amene a creer une espece nouvelle. 


Genre Toxochalina Ridley, 1884 

Ce genre presente un squelette principal qui n’est pas different de celui de Callys- 
pongia , mais il contient des microscleres toxes. 

Diametre de FI : 70 a 320 [xm; longueur des oxes: 60 a 105 ^m. 

Espece-type: Toxochalina folioides (Bowerbank) Ridley, 1884; Straits of Malacca; 
Prince of Wales Channel. 

Remarques: L’insuffisance des criteres taxonomiques, utilisables actuellement 

pour la classification generique des Haplosclerida, est l’une des raisons pour laquelle la 
presence de microscleres a ete consideree de fagon tres diverse. Burton (1934) n’y accorde 
aucune importance, meme au niveau specifique; pour lui, les genres Toxochalina et 
Callyspongia sont synonymes. Bergquist & Warne (1980) discernent des cas ou les 
microscleres sont utilisables pour identifier des especes. Pour van Soest (communication 
personnelle) Toxochalina est synonyme de Callyspongia , la presence de toxes sans aucune 
valeur determinante et les criteres discriminatifs surtout d’ordre evolutif. 
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Pour nous, la presence de toxes complete d’autres caracteristiques du squelette 
(morphologie et diametre des fibres principales, structure du squelette intercalate, 
grandeur des spicules, etc.) qui ensemble pourraient permettre une separation de deux 
groupes surtout a des fins pratiques de classification. 

De plus, comme le remarque Levi (1979), les caracteres biologiques devraient confir- 
mer la valeur des caracteres morphologiques. 


Toxochalina murata Ridley (fig. 28, 217 a 223) 

Toxochalina murata Ridley, 1884: 404; 

Phylosiphonia murata (Ridley), Lendenfeld 1887: 797. 

Eponge de forme arrondie qui constitue un tube elargi, de 54 mm de long et 50,5 mm 
de diametre, avec une ouverture cloacale excentree terminale, circulaire de 23,5 mm de 
diametre; le canal axial profond a sa paroi tres perforee par de nombreux orifices beants, 
circulaires, de 2 a 6 mm de diametre. La paroi du tube mesure 4,7 mm de diametre. 
La surface est tres conuleuse avec des conules forts et rigides, abondants, tres irreguliers 
que mesurent 2 a 7 mm de long, espaces par 2 a 4 mm. Toute la surface est marquee 
par le squelette a fortes fibres jaunatres et a dessin tres regulier. Nous n’avons pas de 
donnees sur la couleur de l’eponge vivante (jaune pale a brun, Ridley, loc. cit.) elle est 
ocre dans Palcool. La consistance est rigide, non elastique. 

Squelette: Un fort reseau, tres dense, a mailles arrondies a rectangulaires tres 
uniformes, mesurant 70 a 300 [Am, est forme par des FI multispiculaires (5 a 6 rangees 
de spicules), de 120 a 300 [im de diametre, avec une moelle spiculaire compacte en forme 
d’axe, tres nette, a spicules divergents, qui occupe 1/3 de la fibre. Les FI peuvent aussi 
apparaitre aspiculaires ; elles sont d’orientation longitudinale-divergente et tres ramifiees. 
Les F2 ne possedent pas de moelle spiculaire nette et sont aspiculaires a paucispiculaires ; 
les spicules disperses occupent irregulierement le centre de la fibre; elles mesurent 90 [Am 
de diametre et se ramifient abondamment pour former des fibres de 30 [Am de diametre 
distributes en reseau intercalaire ; le meme qu’on retrouve en surface. 

A l’interieur de ses mailles on observe des oxes fibres et des toxes tres abondants. 
Le squelette de surface est soutenu par les FI qui se ramifient pour former de grandes 
mailles triangulaires de 800 a 1200 [Am qui contiennent un reseau regulier, triangulaire a 
rectangulaire, constitue par des F2 de 60 [Am de diametre et subdivise par des F3 aspi- 
culaires ou unispiculaires de 10 [Am de diametre etalees en mailles rectangulaires de 70 
a 100 [Am, sans toxes visibles. 

Spicules : 

oxes droits: 100/3 [Am; toxes, tres abondants: 50 a 60/1 [Am. 

Pourcentage de silice: 5,78, 1 specimen analyse. 

Localite : Baie Laugier; 20 a 30 m prof. 

Distribution: Australie (Ridley), Nouvelle-Caledonie. 

Remarque: Nos specimens presentent un squelette proche de Callyspongia ; 

pourtant ils correspondent bien a l’eponge australienne decrite par Ridley; Toxochalina 
murata , BMNH 1882: 2: 23: 684 dont nous avons mesure le squelette (tableau 20). Les 
dimensions inferieures donnees par Ridley (loc. cit.) pourraient correspondre a une 
erreur d’impression : 220 au lieu de 22 [Am. 
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Tableau 20. 

Mesures du squelette (en \xm) chez Toxochalina murata Ridley de Port Molle, Ridley 1884 ; 
specimen du British Museum ; BMNH : 1882 : 2 : 23 : 684 
et Toxochalina murata Ridley de Nouvelle-Caledonie 



FI 

F2 

Oxes 

Toxes 

T. murata Ridley, 1884 

22 

9,5-16 

100/5 

60/1,6 

T. murata Ridley 
BMNH 1882 : 2 : 23 : 684 

207 

80 

100/5 

60/1,6 

T. murata Ridley, 
de Baie Laugier 

120-300 

90 

100/3 

50-60/1 


Toxochalina robusta Ridley (fig. 29, 224 a 226) 

Toxochalina robusta Ridley, 1884: 403, pi. 39, fig. G, pi. 41, figs, n, n'; Dendy 1905: 139; Ridley 

& Dendy 1887: 50; Levi 1961: 524, fig. 16; 

Toxochalina robusta Ridley ssp. dendyi Burton, Vacelet et al. 1976: 84, fig.-text 63, pi. 4, fig. b; 
Callyspongia robusta (Ridley), Bergquist 1961: 171, fig. 2, a-c; Bergquist & Warne 1980: 

31, pi. 16, a-c. 

Eponge formee par de nombreux cordons ou rameaux subcylindriques, rampants 
ou pendants, fixes au substrat par plusieurs points, peu ramifies et d’un diametre tres 
variable (8 a 15 mm) du a la fusion, a la division ou aux pincements des cordons que 
presentent ainsi un aspect vaguement moniliforme (5 a 8 mm de diametre). Les oscules 
sont nombreux, espaces tous les 10 a 15 mm, beants, sureleves, de 2 a 3 mm de diametre, 
situes sur une des faces des rameaux. La surface est lisse, recouverte par une membrane 
et a dessin squelettique regulier, souligne par des incrustations de sable. La couleur 
de l’eponge vivante est ocre fonce ou jaune; ocre dans Talcool. La consistance est rigide 
a legerement compressible. 

Squelette: Un reseau tres regulier a grandes mailles quadrangulaires (jusqu’a 

700 (i.m), est forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) de 60 
a 95 p,m de diametre, de disposition longitudinale — parallele et clairement perpendi- 
culaire a la surface; elles possedent une moelle spiculaire compacte souvent double ou 
triple qui occupe environ la moitie de la fibre. Elles sont peu ramifiees, mais en se divi- 
sant en dessous de la surface elles constituent des fibres a moelle simple, renforcees par 
des grains de sable. Les F2 aspiculaires a paucispiculaires (3 a 4 rangees de spicules) 
mesurent 30 a 50 [xm de diametre. II existe des spicules hors des fibres. Le squelette de 
surface est soutenu par les extremites des FI qui se divisent en F2 reim lies d’abondants 
grains de sable et debris de spicules etrangers; elles s’etalent pour fo/mer un reseau 
a mailles rectangulaires, occupees par un reseau isodictyal compact, a fibres F3 aspicu- 
laires ou unispiculaires de 10 a 20 [xm de diametre. Entre les mailles de ce dernier on 
trouve d’abondants toxes; Bergquist & Warne (ioc. cit.) les ont signales aussi dans le 
squelette principal. 

Spicules : 

oxes: 85 a 105/2 a 3 [xm; toxes: 20 a 50/1 a 2 fim. 

Pourcentage de silice: 2,38, 1 specimen analyse. 
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Local ite : Banc de cinq miles; 20 a 35 m de prof. 

Distribution : Indopacifique. 

Remarques: Nos specimens se rapprochent bien par leur morphologie externe 
et par leur squelette, tant du type de Ridley, BMNH: 1881 : 10: 21 : 336 dont nous avons 
mesure le squelette, que des specimens decrits par Bergquist & Warne (loc. cit .) ; 
mais leur surface contient beaucoup plus de sable que chez le type et ils ne presentent pas 
de toxes de fagon constante. Ces derniers auteurs ont classe cette espece dans le genre 
Callyspongia ; d’apres eux la presence de toxes n’est pas une raison suffisante pour 
maintenir le genre Toxochalina. 


Toxochalina fenestrata n. sp. (fig. 30, 227 a 232) 

Holotype : 978/441; fragment de Phototype MNHN-DCL 2987. 

Eponge compacte, ramifiee, formee d’une base massive qui couvre le substrat et 
s’eleve en nombreuses branches basses ou cordons de 40 a 50 mm de long et 1 8 a 23 mm 
de diametre; des oscules circulaires de 3 a 12 mm de diametre, se situent soit dans la 
portion terminale des branches, soit a leur bifurcation ou a leur base. Au fond de certains 
oscules on observe la confluence de nombreux canaux aquiferes. La surface est inegale 
et fortement recouverte d’alignements fibreux ldngitudinaux, irregulierement distribues, 
qui finissent dans des epines ou conules de 2 a 5 mm de long. La couleur de l’eponge 
vivante est ocre a rougeatre; elle est ocre dans 1’alcool. La consistance est rigide, non 
elastique, fibreuse. 

Squelette: Un reseau fort et dense, forme par des FI paucispiculaires a multi- 
spiculaires (1-3 a plus de 10 rangees de spicules) de 70, 140 et jusqu’a 320 pun de diametre 
fusionnees de fagon a constituer des faisceaux de forme caracteristique ; sorte de bandes 
fibreuses de 340 a 700 pun de diametre, a moelle spiculaire double ou triple et spongine 
perforee par des orifices circulaires de taille irreguliere: 40, 70, 120, et jusqu’a 250 [xm, 
ce qui donne au reseau un aspect typiquement fenestre. Les FI de disposition parallele 
divergente, se ramifient abondamment vers la surface. Les F2 aspiculaires ou paucis- 
piculaires, a spicules disperses mesurent 30 a 90 [xm de diametre; elles forment un reseau 
intercalaire dense a mailles rectangulaires irregulieres de 80 a 210 [xm et se divisent en F3 
fines de 5 a 10 pun de diametre. Dans cette region on trouve beaucoup de spicules hors 
des fibres. Le squelette de surface est constitue par les bandes fibreuses qui contiennent 
du sable et dont les extremites constituent le centre des conules; elles se divisent abon- 
damment et leurs branches forment des F2, qui delimitent des grands espaces quadran- 
gulaires, 700 [xm, irreguliers; ceux-ci sont ensuite subdivises par des F3 aspiculaires ou 
unispiculaires de 10 a 15 pun de diametre formant un reseau a mailles arrondies a rectan- 
gulaires de 60 a 120 [xm. Les toxes sont plus frequents dans cette region que dans le 
squelette intercalaire. 

Spicules : 

oxes strongyloi'des: 60 a 70/0,5 a 3 pun; toxes, en petite quantite: 25 a 60/1,5 a 3 pun. 
Pourcentage de silice: 2,17, 1 specimen analyse. 

Local ite : lie Ndu, face N.E., 7 m prof. 

Remarques: Par son aspect externe (branches, surface fortement conuleuse, 

consistance rigide) cette eponge rappelle Callypongia fibrosa (Ridley) mais des diffe- 


HAPLOCLERIDA DE LA NOUVELLE-CALEDONIE 


815 


Tableau 21. 

Comparaison des squelettes de Toxochalina fenestrata n. sp, 
et de Toxochalina staminea n. sp. (en \un) 



Maille reseau 

FI 

F2 

F3 

Oxes 

Toxes 

T. fenestrata 

arrondie 

irreguliere 

dense 

70-320/ 

1 a + 10 sps. 

30-90 
0 a 3 sps. 

5-10 

60-70/ 

0,5-3 

25-60/ 

1,5-3 

T. staminea 

arrondie 

rectangulaire 

scalariforme 

70-90 
+ 10 sps. 

25-45 
+ 10 sps. 

10 

80/1,5 

20-30/ 

0,5-1 


rences squelettiques nettes existant entre ces deux especes nous permettent de les separer. 
Elle ressemble aussi a Toxochalina staminea n. sp. ; nous les avons cependant distinguees 
par leur morphologie et leur squelette (tableau 21). 


Toxochalina pseudofibrosa n. sp. (fig. 31, 233 a 240) 

Holotype MHNG 978/444; Paratypes MHNG 978/442; 978/443. 

Eponge arborescente qui s’etale en buisson tres etendu, forme par de nombreux 
cordons dresses mesurant jusqu’a 130 mm de haut et 38 a 40 mm de diametre, y comprises 
les longues epines qui recouvrent complement la surface, tous les 2 a 7 mm. Elle pre- 
sente des oscules apicaux, circulaires, de 10 mm de diametre et environ 20 mm de pro- 
fondeur, et des oscules lateraux de meme dimensions. Toute la surface est couverte d’une 
membrane opaque, epaisse, d’aspect parchemine, a dessin tres net, dense qui s’interrompt 
au niveau des extremites des epines. La couleur de l’eponge vivante est gris violace; 
ocre clair dans Falcool. La consistance est rigide et tres cassante. 

Squelette: Un reseau scalariforme a mailles polygonales de 350 a 1000 [im qui 
rappelle celui de Callyspongia fibrosa (Ridley et Dendy) mais qui possede un squelette 
intercalaire avec des toxes tres abondants, est forme par des FI multispiculaires (plus de 
10 rangees de spicules), veritables cordons spiculaires qui mesurent 90 a 250 pun de dia- 
metre. Les F2 sont aussi multispiculaires de meme aspect que les FI et elles mesurent 
30 a 40 pun de diametre; elles se ramifient abondamment pour former un reseau inter- 
calaire a fibres fines, de 10 pun de diametre avec des oxes fibres et des toxes tres abondants. 
Le squelette de surface est forme par les extremites saillantes des FI qui se divisent et 
s’etalent en reseau a grandes mailles triangulaires, jusqu’a 1500 pun, subdivisees par des F2 
du meme diametre que celles du squelette principal et par un reseau isodictyal unispicule 
dont la largeur des mailles est egale a la longueur d’un spicule. Dans cette partie du sque- 
lette les toxes sont aussi tres abondants. 

Spicules : 

oxes strongyloides de longueur tres reguliere: 100/1,5 a 2 pun; toxes: 15 a 35/0,5 pun. 
Pourcentage de silice: 26,81, 3 specimens analyses. 
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Localite: Grande Rade, pres du Banc des Japonais; Baie de la Dumbea; Baie 
de Canala; 0,6 a 13 m prof. 

Remarques: Cette espece se distingue de Callyspongia fibrosa (Ridley et Dendy) 
surtout par la presence constante et abondante de toxes dans le squelette. Pour des raisons 
pratiques nous avons differencie et considere nos specimens appartenant au Genre 
Toxochalina. 


Toxochalina staminea n. sp. (fig. 32, 241 a 248) 

Holotype MHNG 976/289; fragment de Tholotype MNHN-DCL 2989. 

Eponge constituee par plusieurs tubes '(2 a 4) issus d’une base commune massive, 
qui mesurent 100 a 120 mm de long et 40 a 60 mm de diametre. Us presentent un orifice 
cloacal apical, beant, elliptique a arrondi; le canal axial est profond et sa paroi est tres 
perforee par de nombreux oscules. La surface de l’eponge est irreguliere, couverte de 
forts conules spiniformes qui mesurent 2 a 3 mm de long, ecartes tous les 4 a 6 mm. La 
couleur de l’eponpe vivante et dans l’alcool est ocre a jaune; la consistance est tres 
rigide, resistante. 

Squelette: Un reseau scalariforme, a mailles arrondies a rectangulaires de 50 
a 180 [^m est forme par des FI multispiculaires (plus de 10 rangees de spicules) sans 
gaine de spongine visible, ou visible seulement aux points de bifurcation des fibres, qui 
mesurent 70 a 90 [xm de diametre. Les F2, semblables aux FI, de 25 a 45 [xm de diametre, 
constituent un reseau intercalaire dense avec des toxes abondants, le meme qu’on re- 
trouve en surface, dont les mailles triangulaires a rectangulaires sont subdivisees par des 
F3 unispiculaires de 10 [xm de diametre qui forment un reseau isodictyal. Le squelette 
de surface est tres dense, soutenu par les extremites arrondies des FI qui forment un 
reseau a mailles quadrangulaires atteignant 1200 (Jim, au-dessus, on trouve des F2 de 
30 a 40 [Jim de diametre, etalees en mailles triangulaires a quadrangulaires de 150 a 400 [xm, 
subdivisees par des F3 unispiculaires a bispiculaires de 8 a 10 [xm de diametre qui cons- 
tituent des mailles isodictyales de la longueur d’un spicule, avec des toxes abondants. 

Spicules : 

oxes strongyloi'des irregulierement courbes: 80/1,5 (jxm; toxes: 20 a 30/0,5 a 1 [xm. 
Pourcentage de silice: 12,26, 3 specimens analyses. 

Localite: Canal Woodin; He Ouen, Grande Rade, pres du Banc des Japonais; 
10 a 40 m prof. 

Remarques: Toxochalina staminea n. sp. rappelle Callyspongia confoederata 

(Ridley); la presence de toxes, les mesures du squelette et des details morphologiques 
nous amenent a les considerer comme deux especes independantes et distinctes. 


Genre Arenosclera Pulitzer-Finali, 1982 

Callyspongiidae dont le squelette principal est constitue par des fibres principales 
ascendantes longitudinales (FI) semi arenacees, paucispiculaires a multispiculaires de 
disposition parallele, non ramifiees. Fibres secondaires de liaison (F2) non arenacees, 
aspiculaires ou paucispiculaires, non ramifiees, courtes. Diametre des FI: 50 a 100 [xm; 
longueur des oxes: 70 a 90 [xm. 

Espece-type: Arenosclera heroni Pulitzer-Finali, 1982; Heron Reef, Australie. 
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Arenosclera heroni Pulitzer-Finali (fig. 27, 201 a 206) 

Pulitzer-Finali, 1982: 123, fig. 33-35. 

Eponge formee d’une portion basale revetante a massive qui s’eleve en plusieurs 
tubes dresses mesurant 5 a 25 mm de haut et 5 a 15 mm de diametre, munis d’une ouver- 
ture apicale, circulaire ou oblique de 3 a 12 mm de diametre, legerement retrecie et pre- 
sentant occasionnellement une sorte de diaphragme crateriforme. La cavite cloacale pro- 
fonde a sa paroi couverte d’oscules beants de 1 a 2 mm de diametre. La paroi des tubes 
mesure 3 a 4 mm d’epaisseur. La surface de l’eponge est tres irreguliere et souvent soulevee 
en petites expansions ou conules de 1 a 2 mm de long; elle est munie d’une membrane 
fine et lisse, d’aspect reticule, arenacee, qui recouvre les nombreuses cavites sous-der- 
miques et manque souvent au niveau apical des tubes. La couleur de l’eponge vivante est 
gris clair a gris fonce ou mauve a reflets violaces; gris ou ocre dans l’alcool. La consis- 
tance est rigide, resistante. 

Squelette: Un reseau rempli de grains de sable, a mailles rectangulaires a poly- 
gonales de taille irreguliere allant de 200 a 600 jxm est forme par des FI qui le long de 
leur parcours sont alternativement arenacees ou multispiculaires (jusqu’a 10 rangees de 
spicules); mesurant 50 a 95 [xm de diametre, d’orientation longitudinale-paraliele, 
divergente; non ramifiee et finissant au niveau des conules de la surface. Les F2 nette- 
ment differentes des FI sont aspiculaires ou unispiculaires, libres de particules etrangeres 
et mesurent 10 a 30 [xm de diametre. Elies sont assez longues et irregulierement disposees 
de fagon a former un reseau intercalate fin, anisodictyal et F3 de 10 a 20 fxm. Le squelette 
de surface est un reseau nettement perpendiculaire, a mailles uniformes, arrondies a 
quadrangulaires de 100 a 250 [xm, forme par des fibres remplies de sable, sans spicules 
visibles, qui mesurent 60 a 70 [xm de diametre. Le reseau est subdivise par des fibres 
unispiculaires de 10 a 15 [xm de diametre qui constituent un reseau fin, avec des mailles 
isodictyales a largeur a peu pres egale a la longueur d’un spicule. 

Spicules : 

oxes strongyloides, legerement courbes: 80 a 90/1 (xm; 

Pourcentage de silice: 1,30, 2 specimens analyses. 

Localite : lie Daougae, haut fond pres de Pile Ugo; Passe de Kouare; 25 a 35 m 
prof. 

Distribution: Australie, Heron Island (Pulitzer-Finali); Nouvelle-Caledonie. 


Arenosclera parca Pulitzer-Finali (fig. 207 a 210) 

Pulitzer-Finali 1982: 126, fig. 36. 

Eponge formee a partir d’une base massive qui s’eleve en tubes irreguliers, bas, 
partiellement anastomoses qui mesurent 10 a 20 mm de haut et 5 a 10 mm de diametre. 
L’ouverture cloacale circulaire, terminale mesure 4 a 6 mm de diametre. L’interieur de la 
cavite cloacale est lisse et perce par quelques oscules beants de 0,5 mm de diametre. 
La surface de l’eponge est lisse, parfois irreguliere en raison des appendices courts, 
arrondis qu’elle peut presenter. Une membrane superficielle fine, a dessin squelettique net 
et regulier et avec du sable abondant, recouvre l’eponge. La couleur de l’eponge vivante 
est ocre grisatre a brun clair; ocre clair dans l’alcool. La consistance est rigide. 
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Tableau 22. 


Caracteristiques du squelette principal (en \Lm) 

des Callyspongiidae des genres Callyspongia Duchassaing et Michelotti , 1864 ; Toxochalina Ridley, 1884 et Arenosclera Pulitzer-Finali , 1982 

representes en Nouvelle-Caledonie 



Forme/r6seau 

Grandeur 

Diam. FI 

Rangdes 

spicules 

Moelle 

spicul. 

Diam. F2 

Rang6es 

spicules 

F3 

Oxes 

Toxes 

% silice 

C. carens 

quadrangulaire 

rectangulaire 

70-120 

40-50 

aspiculaires, 
oxes isoles 

lache 

10-25 

oxes isoles 

7 

65-75/1-2 

1,16 

C. communis 

rectangulaire 

arrondi 

100-500 

40-100 

4-6 

lache 

20-30 

1-3 

7 

60-75/1-3-6 

4,64 

C. confoede- 
rata 

rectangulaire 

- 800 

70-120 

+ 10 

3/4 

30-50 

+ 10 

10-12 

70-90/1-3 

12,66 

C. fallax 

rectangulaire 

200-700 

15-90 

4-6 

lache, 

1/5 

15-80 

0-1 

7 

50-80/0,5 

3,18 

C, fibrosa 

rectangulaire 

arrondi 

- 500 

40-140 

+ 10 

dense, 

4/5 

40-140 

+ 10 

20 

75-90/1-2 

8,22 

C. laxa 

rectangulaire 

peu nette 

55-130 

+ 10 

1/2 

15-40 

1-3 

5-8 

55-60/0,5-1,5 

3,48 

C. peroni 

rectangulaire 

arrondi 

100-700 

60-200 

2-8 

lache, 

1/3 

20-60 

1-2 

7 

60-80/0,5-1,5 

1,08 

C. sub - 
armigera 

rectangulaire 

300-500 

30-80 

+ 10 

lache 

20-25 

3-5 

5-10 

60-80/1,5-2 

10,61 

C. tenerrima 

rectangulaire 

irregulier 

50-600 

30-200 

0-8 

lache 

10-80 

0-2 

7 

75-90/0,5-1 

3,50 

C. villosa 

rectangulaire 

pentagonale 

- 450 

30-100 

1-10 

lache, 

1/4 

20-25 

1-2 

10-15 

75-100/0,5 

1,80 

C. aerizusa 

rectangulaire 

arrondi 

150-400 

45-200 

3-+10 

lache, 

1/2 

30-70 

3 + 10 

10-15 

70-90/1-4 

7,18 

C. flammea 

irr6gulier 

50-800 

70-100 

0-5 

lache 

30-70 

aspiculaires, 
oxes isoI6s 

? 

60-70/0,5 

1,56 

C- Sruricosct 

rectangulaire 

arrondi 

1 50-400 

50-110 

6-10 

lache 

20-30 

2-3 

? 

75-85/0,5 

4,98 

C. h ispi do- 
con ulos a 

quadrangulaire 

arrondi 

300-1500 

30-110 

0-3 

lache 

20-50 

0-1 

? 

90-120/0,5 

0,91 


C. parva 

rectangulaire 

arrondi 

90-500 

80-150 

C. polymorpha rectangulaire 
triangulaire 

O 

O 

f 

80-100 

C. pseudo - 
reticulata 
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Squelette : Un reseau dense et mailles irregulieres qui mesurent de 250 a 540 [j.m, 
est forme par des FI paucispiculaires a multispiculaires (6 a 10 rangees de spicules), 
d’orientation longitudinale-parallele. Les FI sont alternativement arenacees ou a moelle 
spiculaire nette; elles mesurent 50 a 100 \im de diametre et sont reunies par des F2 aspi- 
culaires a paucispiculaires (0 a 2 spicules isoles) a parcours peu net qui mesurent 5 a 13 (j.m 
de diametre. II existe des F3 fines de 5 (j.m de diametre et des spicules fibres, hors fibres. 
Le squelette de surface est un reseau perpendiculaire dense et regulier forme par des 
fibres de 50 a 80 [Am, de diametre remplies de sable et disposees en reseau regulier a 
mailles arrondies a quadrangulaires de 100 a 160 [xm. Ce reseau est subdivise par des 
fibres aspiculaires a unispiculaires de 5 [xm de diametre, distributes en mailles irregu- 
lieres. 

Spicules : 

oxes strongyloides irregulierement courbes, 70 a 80/0,5 a 1 [xm; 

Pourcentage de silice: 2,42, 6 specimens analyses. 

Local ite: Recif en U; Tiare; lie aux Goelands; Chenal entre Ilot Maitre et He 
aux Canards; 12 a 45 m prof. 

Distribution: Australie, Heron Island (Pulitzer-Finali); Nouvelle-Caledonie. 


Arenosclera rosacea n. sp. (fig. 211 a 216) 

Holotype : MHNG 978/437; paratype : MHNG 978/438; MNHN-DCL 2986. 

Eponge de base massive, enveloppant completement les valves d’un Chlamys 
gloriosus Reeve, s’elargissant en treillis epais, tres serre et irregulier, forme par des tubes 
digitiformes courts et etroits avec des annelations ou etranglements ; ces tubes mesurent 
de 10 a 35 mm de long et 8 a 17 mm de diametre et sont fusionnes ou concrescents, en 
grande partie. La region apicale fibre des tubes est arrondie, legerement dilatee et pre- 
sente un oscule circulaire, beant, retreci, de 3,5 a 8 mm de diametre, qui se prolonge dans 
un canal cloacal cylindrique profond, lisse, recouvert d’une membrane charnue, perforee 
par de nombreux orifices aquiferes de 0,5 a 1 mm de diametre, irregulierement distri- 
bues. La paroi des tubes mesure 1 a 2 mm d’epaisseur et elle presente exterieurement 
quelques appendices de 0,5 mm de diametre et 3 a 4 mm de long qui se situent entre les 
tubes. La surface est lisse, veloutee, parsemee de fins pores. La couleur de l’eponge 
vivante est gris rosatre; elle se decolore dans l’alcool. La consistance est tres souple, 
fragile, malgre l’abondance de sable dans la surface; par son aspect elle rappelle Dysidea. 

Squelette: Un reseau regulier a mailles quadrangulaires a rectangulaires de 150 
a 250 [Am, est forme par des FI non ramifiees, multispiculaires (8 a 10 rangees de spicules), 
de 45 a 60 [xm de diametre, avec une moelle compacte; ce sont presque des cordons 
de spicules et la spongine est visible sous forme de gaine peripherique tres etroite. Cette 
structure alterne avec des espaces ou les fibres, de meme diametre, sont remplies presque 
exclusivement de sable, surtout dans la region proche de la surface de l’eponge. Les F2 
unispiculaires a paucispiculaires ne contiennent pas de sable, elles mesurent 10 a 20 [xm 
de diametre, se disposent regulierement pour former la maille et se ramifient moderem- 
ment pour constituer des fibres fines unispiculaires, de 8 a 12 [xm de diametre, qui s’etalent 
en reseau intercalaire peu net a cause de l’abondante pigmentation rougeatre du squelette 
et des nombreux spicules interstitiels. Le squelette de surface est tres regulier; un reseau 
a mailles pentagonales de 130 a 200 [i.m, forme par des fibres qui contiennent du sable 
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et des spicules; subdivise par un reseau fin, unispiculaire, isodictyal; dont la largeur des 
mailles est egale a la longueur d’un spicule. 

Spicules : 

oxes droits, quelques-uns ont leurs extremites tronquees; 80/4 fxm; 

Pourcentage de silice: 5,06, 2 specimens analyses. 

Localite: Baie de Sainte-Marie; Passe entre He Mathieu et lie Ndukue; 0,6 a 
15 m prof. 

Remarques: La couleur de l’eponge vivante, la morphologie et les mesures du 
squelette font que nos specimens different des Arenosclera decrits par Pulitzer-Finali 
(1982), de la Grande Barriere d’Australie. Nous les considerons done comme types 
d’une nouvelle espece. (Tableau 22). 


Liste des stations etudiees et dates des recoltes * 


1 . 

Amere, lie: 26/10/76; 27/10/76 

22°27'S 

167°06 / E 

2. 

Art, lie: 1/3/78; 28/2/78 

19°43'S 

163°39 / E 

44. 

Banc des cinq milles: 30/4/76; 16/2/78 

22°29'S 

166°43'E 

3. 

Begat, Cap: 8/2/78; 9/2/78; 7/8/78 

21°21'S 

165°52 / E 

4. 

Boulari, Passes de: 12/5/76 

22°21 r S 

166°26 / E 

5. 

Brun, Hot: 12/5/76 

22°18'S 

166°25 / E 

6. 

Canala, Baie de: 7/8/78; 1/10/78 

21°28 / S 

165°58'E 

7. 

Canala, Passe de: 1/8/78 

21°18 / S 

165°56'E 

8. 

Canards, He aux: 29/4/78 

22°19 / S 

166°26 / E 

9. 

Citrons, Baie des: 10/3/78; 7/6/78 

22°18 / S 

166°25 / E 

10. 

Coetlogen, Banc de: 3/11/76; 6/11/77; 12/11/77 

22°17 / S 

167°06'E 

11. 

Daougae, He: 4/3/78 

20°04'S 

164°02 , E 

12. 

Dumbea, Baie de la: 10/8/76; 8/6/78 

22 3 12'S 

166°24 / E 

13. 

Dumbea, Passe de: 10/8/76 

22°22 / S 

166°15 / E 

14. 

Gadji, Passe de: 5/5/77 

22°31'S 

167°25'E 

15. 

Gail, Banc: 30/10/77; 26/5/78; 9/6/78 

22°22'S 

166°39 / E 

16. 

Goelands, He aux: 19/7/76; 1/5/78; 10/5/78 

22°23 / S 

166°24 / E 

17. 

Goro, Port de: 28/10/76; 3/11/76; 28/10/77; 6/11/77; 
11/4/78 

22°19 / S 

167°01'E 

18. 

Grande Rade ou Rade de Noumea: 5/6/78 

22°16 / S 

166°25'E 

19. 

Kouaoua, Baie de: 1/10/78 

21°24'S 

165°50'E 

20. 

Kouaoua, Passe de: 1/10/78 

21°16'S 

165°54'E 

21. 

Kouare, Passe de: 7/6/77; 28/6/78 

22°48'S 

166°45 / E 

21b. 

Kouare, He: 7/6/77 

22°46'S 

166°48 / E 

22. 

Laugier, Baie: 7/8/78 

21°23 / S 

165°52'E 


* Coordonnees geographiques d’apres: Official standard names 

, United States Board on 


Geographic names; New Caledonia and Wallis and Futuna, 1974. 
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Fig. 249. Lieux et dates de recolte, correspondant a la liste des stations etudiees. 
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Fig. 1: Niphates amorpha Wiedenmayer. Oxes. Fig. 2: Niphates hispida n. sp. a) Coupe longi- 
tudinale a travers le systeme aquifere; b) Oxes a pointes emoussees. Fig. 3: Amphimedon conica 
(Brondsted). a) Oxes subcylindriques; b. c) Oxes strongyloides. Fig. 4: Amphimedon viridis 
Duchassaing et Michelotti. Oxes a extremites acerees. 

Fig. 5: Gelliodes carnosa Dendy. a) Oxes a extremites tronquee; b) Sigmas a silice tres reduite. 
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Planche 2 



Fig. 6: Gelliodes fibulata (Carter) Ridley, a) Oxe de grande taille; b) Oxe fin; c) Sigmas a silice 
reduite. Fig. 7: Gelliodes incrustans Dendy. a) Oxe; b) Sigma. Fig. 8: Gelliodes fragilis n. sp. 
a) Oxe a extremite emoussee; b) Sigma de petite taille; c) Sigma de taille moyenne; d) Sigma 

de grande taille. 
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Fig. 9: Callyspongia carens Pulitzer-F : nali. Oxes acerees. Fig. 10: Callyspongia confoederata 
(Ridley). Forme de croissance. Fig. 11: Callyspongia fallax Duchassaing et Michelotti. Oxes 
strongyloides a silice tres reduite. Fig. 12: Callyspongia fibrosa (Ridley et Dendy). 

Oxes strongyloides. 


